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1*2 et lit ote. sont «te v«>riuMos avantagea 
hors-ligne, «les Iwgaiita qui dépassent tout 
«-e .pii a jamais été offert ici pour le mêmeChimiste et Droguiste

J. B. DUPORT),205 RUE RIDEAU, OTTAWA
Un face «lu Couvent de la rue Ki.lvau, 108 Rue Rideau, 108

N.B. — Papier «l’Or vendu à savrltui'.( Téléphone de;Boll No. 179)g

GRAND - CHOIX il»; Wâtito----- DK-----
PJU1RJMCIE.NMonuments,en Granit Ecos

sais, Granit de la Baie de Kun- 
dy, ou en Marbre. Clôture et 
Poteaux pour enclos de toute

Coin des rues Rideau et 
Cumberland,

ET AUSSI

Coin des rues Sparks 
et. Bank,

LUntle de Berth* ed Hrefle
de foie de morue pure, préparée 
avec de* foie* import An directement 
pour la Maison L. Fit eue, 19, rue 
Jacob, Paris.

S MON PROPRE OUVRAGE
ü.Toujours en main. Tout on
ly; vrage est bien lettré et garanti 

.aux plus bas prix.Û 5

a i R. BROWN,d !a
94 RUE GEORGE,

En face du Marché By, Ottawa.
Elle ne ae rend qu’eu flaoour 

•eoompagnéa d’une InslrueUee.4

BRYSON, GRAHAM & CR.
Développement Progressif de la Vente Mam

moth à cause d’agrandissement.

I/une des caractéristiques de cette semaine sera notre immense stock de 
Nouvelles Indiennes, Satins A dessins, Chambrai et Cuillaumcs offerts à des prix 
si bas qu'ils paraissent impossibles.

Bryson, Graham «V Co.,
146 A 154 rue Sparks.
Notre stock
d’Indiennes comprend
des étoffes pour habit et déploiement
de couleurs vives,
Nouvelles
I >es plus fameux manufacturiers 

Pas de deux prix,
Aussi ( ‘ae hem ire et étoffes japonnaiscs 
1 )essins et couleurs sans pareils 
Grandes ventes, petits profits 
Satins à decsins, beaux styles 
Etoffes s|Mingieuses en quantité 
Plus fort stock d’Ottawa 
Mdses, délivrées à domicile jxmr rien. 
Et Promptement 
Remarquables foules 
Remarquable satisfaction 
Remarquables bargains.

Graham A’ Co., 
sollicitent respectueusement 
le public de juger 
par lui-même.
Les seuls quartiers généraux

Indiennes, Satins et 
Guillaumes.

Nouvelles Indiennes 
Nouvelles Indiennes
Satins a Dessin 

Satins a Dessin
Chambrais

Chambrais Bryr

Guillaumes
Guillaumes

BRYSON, GRAHAM & CO.
146, 14S, 150, 152 et 154 RUE SPARKS.

Seul s A <J e  ̂it h pour ten 1 hen de Tetley et Ole. Lett Then let* 
plus n nomme* elu%tnonde.

VENTE ARGYLE
FOX DS DE B ANQUEROUTECHITTY FRERES

312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA
Cette vente est, sans exception, la plus grande qui ait ja

mais eu lieu à Ottawa, et comme elle comprend les marchan
dises les plus nouvelles de la saison, il n’y a rien d’étonnant 
de voir des milliers d’acheteurs visiter le in ’gasin tous les 
jours

Importateurs et Commerçants d’Ep. 
ceries de Choix, Etc., Etc.

est Nouveau et 
ix sont Très Bas.

Notre Stock

TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
VENEZ ‘VOIR 2

Tout le stock doit etre vendu en 90 joursâ* ESS1OT Et l'on peut obtenir aujourd’hui des bargains comme il est 
d’en rencontrer dans le commerce de marchandises sè-

Ce sera une GRANDE SEMAINE pour les TAPIS, COU
VERTES, couvrepieds, i dredons, et en général pour toutes les 
fournitures de maison,

Voytz-les

TAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI

rare
ehes.

Manteau» de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204

Sacrifice dans les cotonsIST-AIEU ZBO^TZEiR,
COUVREUR EN METAL DE TOUTES ESPECES 

Ferblantier. Plombier et Poseur <l’ap|nireiia 
«le toutes sortes, et aussi grand assortiment 
de Cages «l'oiseau, ustensiles «le cuisine, et 
tuyau on plomb pour a«|ueduc.
NO. 284 RUE E> AlalïOUSIE.

Indiennes, satins, guillaumes, cotons, telles, iUnnelles, etc. Bon 
assortiment et vente pour la moitié de leur valeur.

Magasin ouvert le samedi jusqu'à 9 P. M.

GARDNER & CIE.On donne un present
A. G. LAROSECHARBON!AVEC CHAQUE

KfSrljVoiture d’Enfants Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d’assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

minmm.ACHETEE CETTE SEMAINE

L'assortiment est considerable
& S Tbiencrible 

T ET T/\Nl il
121 RUE RIDEAU—A LA-

NATIONAL M’F’O. CO. 
ICO ItUK SVAItKS.

Collections faites promptement
îf Telephone 189T O’REILLT fi HENRY,PSPersiennes, (Suc. de A. Scylndil

Toiles et Poles KIT K NIWfcliN,

LISEZ CECIa Rideaux BLOC BUSSELL

Si vous voulez des bargains 
de meubles, essayez le[nouveau 
magasin de meubles.

106 et 106 rue SPAbKS

George Stewart

Les meilleurs m»v -.hés dans la ville

National Mfg. Ce TAPISSERIES ! !
160 RUE SPARKS 160

Pour un mois seulement
PEtSTSEZ-X-BIEBT

Pendant ce sacrifice nous vendrons 
nos papiers aux prix coûtant. Souvenez- 
vous que ce n’est que pour un mois 
seulement.

Tapisseries depuis 4c. Papiers dorés 
depuis 20c. en montant.

OTrj

AGENTS DEMANDES PARTOUT

ÊSESbsS

ifrahdr.press. et nom vou»en-

et «cl que repré-
lent#. »"u« t».u

P2l?ard.'lr' l'.mon" 
tre. autrement

Inouï en fanes

m
g ».fl ,X|V J. F. Belanger, 159 Rue Bank

IAs?Bell Telephone ÎC2.

ECURIE DE LOU \GL TElXTi RtiKIK CKYTiUL
ÆsSis
montre est

304 RUK M’SSEX'
en face de la rue York. Habita d’honmea . 
de femmes, nettoyés, teiuta réparés et rémi, 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri féaux 
de damas, bordures de rideaux, etc, nettoyée 
ou teints à la perfection. Plumes d’autru
ches teintes selon l'espèce prod ite, net- 

! toyées et frisées.

—DE—

telPREMIERE CLASSE^

ioye* votre ordre toraiedutemeot. Cette annonce ne p^alira

SI vous délire! recevoir celle montre par la malle, Il fcudre

1 ANKERIK

Joseph Senecal,!
i Satisfaction garantie , Un va Percher et

____ r «r 1 on délivre les ordres par toute la ville
® t Les colleta et les noiirncts 2 centsjehacuu.

! R. Œ-AQ-JSTOJSJ l’r'H.:COIN DES RUES
604 rue SUSSEX devant la rue York.| 

Succursale, au No„:60, rue Main,P..S. 
j Hull.

YORK c f DALHOUSIE.

I
A. & S. Nordheiiufir ont actuelle

ment un très grand assortiment de

BONS PIANOS DE 
SECONDE MAIN1

d’excellente Manufacture.
Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

61 RUE SPARKS
.

Seuls .A gents pour les 
Pianos Cliickering, Stein way, 
Haines et Nordheimer et poui 
les Orgues Harmoniums de Es 
tey et Kimball.

Ayant disposé de prés de la moitié 
de tout notre vieux stock a de très 
bas prix depuis le 1er avril jusqu’au 
1er juin, au numéro 26 rue Sparks, 
nous avons maintenant les articles 
les plus nouveaux sur le marché. 11 
nous en arrive tous les jours. Nous 
avons Je stock le plus considéi able 
de bijouteries de première classe 
qu’il y ait dans la ville. Bijoutiers 
eu gros et en détail.

a. & a. F. mcmillan
98 RUE RIDEAU

Nous faisions une spécialité 
‘‘reparations.

Vin .1 Sirop h Dusart:
’ U LACT0-PH0SPHATE de CHAUX !

Le U chaux content. Jsm
le inor »t le wi* d» dxjbakt »»t
le l!hi poimal 4e» réparateurs.

Il raflern-:! et redrasi# le» os du enfeoti 
rachitiquei, rend U Tifaear et l’eetivite «ai 
Adolescent» moue et Jyaptutiqne» et à reoi 
qui sont fetignée çer oae erouianre trop 
rapide; ebes let phtisiques, il facilite U 
eicitrieitioa de« pouni-n».

I ei femmes eecewi'J. '|ui prenoent le VI* 
00 le aiHOP de tUUART, eoppoileolj 

éUt i*pi fetif ^ et eene voiuieeement» et J 
donnent le joar h r'} oofentf ploi vi^onrem. \ 

L» Lacto-l’hcsfku'-* de chaux ictiit lel 
kit te» Seurrice» et gariotit les eafints 

itontre I* Diirrhée et Iss malniies de trou 
Dilate. Fat „ -n in9uem e, I» Dentition ee U 
Dune i*h*ut et sans convulucus 
< Le VIK et le 91.10? de DÏÏSdi!
>réveillent l’appétit et les forces îles conte If 
1 le scents, et .-onrieanent dans tuos le» r*a «i à 

alloue ou •!' tpuisement du eorp• hunisiu. *

Hv .-

ü

” C’est un nommé Joseph, âgé de rnier du mois. La Camille vint 
vingt dnux ans. dans la partie du sud-ouest du Kan-

”11 est le comp'ice d’un nommé sas, quand les affaires étaient floris- 
Laporte. dit .a Torche, cause do la sanies et demanda une concession 
couleur de ses cheveux, dans le vol qui fu» accordée et fut im nédiate- 
cummis cht z madame Wallon rue ment I 
du Château «l’Euu, 38 le 27 avril à la fat. 
dernier. lag • afin de commencer les opéra-

” Joseph a eu au moins A son Lions de la ferme. Plusieurs mau- 
actif cent cinquante débouclages vais-s récoltes successive amenèrent 
(voi à l’aide de fausse-ch fs. la dét-esse. l/altelage fut bieii ôi

’M'ai rendez-vous ce soir, avec hypothéqué pour pjyor Vinlérôt 
lui, à la Courlille. Je vous deman- sur hypothèque de la Bferme, les 
de de me faire arrêter avec lui pour o,,érat ous eurent pour résultat que 

une casserole Brooks perdit sa fermeget sou atlel 
age et su trouva un b.-au matin sans 
un sou devant lui.

Les voisins se trouvaient dans 
des conditions tout aussi mauvai
se s, et lorsque B ooks prit la réso 
lu non de quitter sa vieille maison 
à Sigourney, personne ne put venir 
à sou secours. Finalement, Brook 1 
ns décida à partir à pied avec sa 
famille. I orsque les malheureux 
arrivèrent à Saint Joseph ils étaient 
dans un état qui faisait pitié. Ma
dame Brooks n'avait pas de chaus
sures et elle avait les pied couvert 
d’ampoules. Les deux jeunes gar
çons, âgés de 4 et 6 ans, ont mar
ché presque tout le temps. Leurs 
chassures étaie.it tellement percées 
qu’lit avaient les pieds en sang.

Brooks dit ce quelui et sa famille 
ont souffert dans le sud-ouest du 
Kansas, durant les deux dernières 
années parmi les classes pauvres, 
ne peut être décrit, et il y en » des 
cent urnes dans les nouveaux com
tés dont la condition n'est pas meil
leur que celle de ceiti infortunée 
fîinille. Il dit qu’il n’y a qu’un 
très petit nombre de fermiers qui 
espèrent avoir une récolte passable 
celte année ; si la récolte manque 
complètement encore cette année, 
c’est la famine pour tout ces pauvres 
gens. Il dit qu’il y a des centaines 
de pauvres familles qui quitterai 
ent la place de suite si elles avaient

les moyens de le faire, mais la mi
sère est si grande qu'il est humai 
nement impossible pour ces mal; 
heureux de s’en aller.

Faits Divers l air du dehors est si pur q l’on 
éprouve à le respirer une sensation 

icieuse,l’air de la chambre à cou
cher est d’une fétidi'é repoussante : 
pris sans cesse et rep is par les 
aériennes, ce n’est plus que de l’air 
i uminé. ”

à. i, i aidais MacCormac a consa
cré ?a longue existence à faire tri 
ompher celte idée que la phtisi 
pulmonaire est due à la respir. lion 
rére-pirôe. Pour lui, partout où 
l’air habituellement respiré, en tout 
ou en partie, on trouve la 
sation.

Ceci nous amène à parler de l’in
fluence de l’habitation.

lies logemenis bas, humides froid 
le rez de chaussée de5 hautes 
sons des grandes villes, fout un 
grand no ni b. a de phtisiques, l^es 
logements mabains ne dégradent 
pas sememeni l'organisme parce 
qu’il est privé de lumière. Les mai 
sous trop élevées, resserrées, ne lais
sent pas arriver les rayons du soleil 
l’humidité les envahit et rend le lo
gement d’autant p us malsain qu’il 
renferme plus de locataires.

Le mam 
re est une

aussi, mais petit A petit, en amoin
drissant profondément la nutrition 
et en agissant directement sur les 
uoumons
animaux qui ne sortent pas de leur 
élable, il ne peut qu’en être de mê
me d s hommes qui restent trop 
longtemps dans un air confiné.

Cette terrible maladie est plus 
commune dans h s grandes villes 
qu’à la campagne, parce que la po
pulation y est entassée dans un es
pace trop restreint et parce qu'eile 
vit ainsi dans un air insuffisamment 
renouvelé.

U ü endroit où l’on respire surtout 
un air confiné et vicié, et cela tout 
aussi bien chez les gens aisés qu 
chez les pauvres, c’est la chambre à 
coucher.

“ La partie de l’appartement où 
l’on est le moins, dit avec »a vervu 
habituelle le professeur Peter, et le 
moins longtemps, le salon, est la 
p us vaste, tandis que la plus exiguë 
celle où l'on est le plus, est la cham 
bre à coucher.

Le cube d’air respirable n’y est 
pas seulement hors de proportion 
avec les ^besoins, mais l’aération y 
est absolument et volontairement 
insuffisante, grâce à l’architecture 
moderne, l'arch lecture du trompe 
l’œil.

“ Il n’y a guère de ventilation, et 
ndant les cours ins-

ce que, seule, elle franchissait la 
por te de la maison.

Bayle avait remarqué aussi que 
les h. bitations humidts et froides 
pendant l’hiver, extrêmement chau
des pendant l’été, déterminent faci
lement d s affections catarrhales des 
crachements de sang et la phti-

La phtisie décime les!

iiyiioihéquée pour permettre 
mile de se procurer un ait- - Le bourreau du royaume de Saxe 

pas ami dus déplacements. 
Jusqu’à pré4«-nt, il allait exécute/ a 
domicile. Mais tout d’un coup, il a 
changé d'idée et menace de faire 
giève bi on voulait encore le faire 
voyager. Gomme les remplaçants 
sont rares, it a ob'.enu satisfaction, 
et désormais toutes les exécutions 
auront lieu à Dresde même.

Les grands criminels seront donc 
sûrs en Saxe, de ne pas mourir sans 
avoir au moins entrevu la capitale 
du royaume.

L’HYGIIÜNË POUR TOUS

COMMENT ON DEVIENT PHTISIQUE En résumé, l’air confiné est géné
ralement un air humide, privé des 
rayons lumineux et coutenaut des 
produits toxiques, irritants pour les 
poumons. Il est donc tout naturel 
que cet air provojue assez facile
ment la tuberculose.

Tout ce qui nous entoure est, sui
vant les circonstances et suiv.mt la 
prédisposition de l’organisme, utile 
ou nuisible à la santé Les agents 
extérieurs, comme l’air, la chaleur 
le froid, la lumière, etc excurcent 
sur nous une influence heureuse ou 
pernicieuse. Ils peuvent nous me - 
tre à même de contracter un grand 
nombre de maladies. Il est donc 
très important de savoir comment 
ces agents peuvent nous devenir fu 
nestes, et comment ils nous prédis
posent à la phtisie. Nous pourrons 
ainsi faci.emeut éviter leurs perni
cieux effets.

Les causes externes qui facilitent 
l’éclosion de la phtisie sontnombreu- 
ses ; mais il nous suffira de mon
trer qu’on peut devenir facilement 
phtisique quand on manque d’air 
atmosphérique, quand on vit dans 
un air confiné, vicié, dans un loge
ment froid, humide et obscur 

L’insuffisance d’air atmosphéri
que estune des causes les plus puis
santes de la phtisie pulmonaire 
Tout le monde est d’aeçord là-des
sus. Mais à l’insuffisance d’air at
mosphérique s’ajoutent toujours 
d’autres influences lout aussi funes
tes. L’air conflué, insuffisant, est 
en effet, presque toujours, altéré, 
vicié, pui-qu il renferme u ne trop 
grande quantité d’acide carbonique 
et d’oxide de carbone.

Uu air conflué à un dégré extrê- 
, me, empoisonne. S’il est conflué à 

un degré moindre, et s’il agit d’u- 
' pe façon prolongée,il empoisonnera

tuberculi
ne pas passer pour 
(dénonciateur).

” J’ai soif de vengeance ; œil par 
œil, dent pour dent, car il y a des 
petite affaires entre nous deux.’’

Ce récit fut fait avec un tel ac
cent de sincérité, que M Dresch 
prévint aussitôt le chef de la Sû
reté.

Dr II. Vigouroux.

DENONCE PAR SON COMPLICE
M Dresch, commissaire de police 

du quatier de la Porte-Saint-Martin, 
à Paris, recevait le 13 mai la visite 
d'un individu, à l’air misérable, à la 
dém irehe chancelante, qui lui fit la 
declaration suivante ;

‘•Je me nom ^e Camille Thomas, 
âgé de vingt-sept ans, voleur de 
profission, ayant déjà subi s;p* 
condamnations.

“Je suis sorti de la prison de 
Beaulieu, il y a environ t eizs 
mois, après avoir purgé une con
damnation à sent ans de réclusion 
pour tentative d’assassinat

” Deux ou trois jours 'après ma 
sortie, je tombai en léthargie. Pour 
me réveiller, on me brûla la poi
trine avec un fer rouge, puis, pour 
me guérir, j’entrai à 1 hôpital où je 
suis resté dix mois environ.

” Depuis cette époque, je n’ai 
vécu *que de vols. Aujour
d’hui à bout deforce, je veux, 
avant de reudre mu vilaine âme à 
Dieu, me vengerd’un copain q 
mal sgi avec moi dans differ 
vols où u il avait mis à la gauche,” 
c’est-à-dire gardé la nonoaie pour 
lui.

” Je viens vous le dépôt.car.

Une recette contre "la vieillesse ; 
elle est d’Arsène Monnaye, et vaut 
bien celle de M. B own S -quard :

—Non, cher, disait il à un ami, 
il ne faut pas croire à la vieillesse. 
Si on y croit, on est perdu On uu 
vieilli pas, on vit 'tout les jours un 
peu plusé Voilà tout Le moyen de 
supprimer la vieillesse, c’est de la

$ C'est un renouvellement du mot 
d’Aub-r. ,

—Vieillir, oui, c’est ennuyeux ; 
mais que voulez vous c’est le sein 
moyen qu’on ait trouvé de vivre 
longtemps.

Le soir môme, à l’endroit indiqué 
par Thomar, on a retail ce dernier, 
qui, comme il l’avait dit, se trouvait 
à la Courlille en compagnie de Jo
seph.

En apercevant les agents, Joseph 
doué d’une force peu commune, 
s'élanç « sur eux et une lutte terri
ble sY.igagea.

Ou parvint néanmois à se rendre 
maître de lui et il fut conduit au 
Dépôt avec Thomas, son dênoncia-

de soleil et de lumiè- 
causes principales de 

la phtisie. Toute plante qui pousse 
dans 1’obscuriie s'étiole, n’a aucune 
vigueur.
l’bommu. C l ii*ci, p-ivé de lumiè 
re, s étiole aussi ; ses chairs devien 
nent molles, bonifies, infiltrées ; il 
s’anémie à vue d’œil par suite de la 
diminution de la fibrine, de l’albu
mine et des globules rouges du sang 
tt, bientôt, il se trouve livré sans 
défense a la terrible tuberculose.

La phtisie décimait les malheu
reux esclaves dans le# vaisseaux né
griers. Elle frappe encore a ijour- 
d'hui beaucoup de prisonniers dans 
le «ire cellules. Laeim c parle de 
religieuse devenues phtisiques dans 
un couvent mal bâti, insalubre et 
humide, tandis que la tourière seule 
jouissait d’une excellente santé, par-

Il eu est de même chez

encore ! que p- 
tauts où l’on “ fait la chambre ” ; 
aussitôt après, fenêtres rigou re use
ra nt closes, rideaux soigneusement 
tirés, stores abaissés pour tamiser 
la lumière, persiennes fermées pour 
se défmdre contre cet insupporta 
ble soleil. ” Ce qui est tout t-imple- 
ineut la lutte pour la vie, la conspi
ration de l’étiolement qui conduit 
au galop à la phtisie.

Or, c’est dans cet air immobilisé 
que les poumons macèrent toute la 
nuit comme dans une sorte de sau
mure respiratoire. De façon qu’aux 
première fleures du jour, alors que

LES CANADIENS DANS LE 
KANSAS

Mlle X....... refuse obstinément
d'épouser un vieux millionnaire.

—Pourquoi f lui dit sa mère. 11 
est riche, aimable, intelligent, dis 
tingué C’est donc uniquement 
parce qu’il est vieux ?

—Oh ! maman ce n’est pas seule
ment parue qu’il est vieux ; c’est 
parce qu’il l’est depuis trop long-

MISÈRE NOIRE

On nous écrit de Saint-Joseph,
Mo.

George Brooks, sa Frame et cinq 
enfants dont le plus jeune est £âgé 
de 3 ans et le plus vieux de 14 ans, 
viraient d’arriver à Saint Joseph, 
venant de Marion County, Kansas, 
distancj de plus de 300 m’iles, qu'il 
ont parcourue à pied depuis le pre-
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gives Parasols o 
«lans la piastre ct 
five au public.

Que chacun s'en
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49 Rue
OTl

AC I
Le Hoir

MACHIN!
Nous avons nch- 

hifam-'use mu-hin 
Cadran. Nous soi 

s à vendre ces 
pafomenis très faci 
Standard c’-'St le m

h

tact 
87 sur

le-Hueupvmeat i 
ur - et à no< sa 

la rue York,

T. R. SH

Cette nouvelle 
occupée par la 
a été complèleir 
divisée pour un 
classe. De grand 
aérées sont à la »

La magnifique 
est fournie de bo 
cigares de premie

■/

Johnsor
517RUE SI

! OTT.

Bargains
Acheté cot e sei 

lié il il prix du gro 
de Chapeaux en l 
tes formes, pour 1 
25 cts seulement,

118 doz de chap 
mes et bordures 
Voyez les.

7!) doz de Chape 
et couleurs récent 
valant gl Ou et Si:

6 4 doz de Chape 
couleurs, formes 
velles, à 25 et 50 c

2 caisses <42 ca 
Françaises fraîche: 
régulier.

35 doz (420) cha|

Avec un immeni 
veaux Rubans, Dei 
rasols etc,, à des pr

ap propres à 
25 cts.

(JN P

Fameux maga
318 Rue W
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Z CANADIEN VICTIME DE LA.RAGE
""Xkw* YokkT 12~juin l 'nj^canadien-fran- 

vais du nom el'E<lmon<l Corriveaii, âgé <le 
trente ans environ, se meurt actuellement 
de la tagu à l'hôpital Bellevue à New-York.

Employé depuis plusieurs années dans 
une ferme, à Harriville, Rhode Island, M.

lordu au poignet, il y a 
quoique temps par un petit chien. L'animal 
a été abattu aussitôt, ct M. Cor ri veau, après 

lavé et |iausé sa blessure, 
utre impm

lier bien que 
puis longtemps, M. 

Corriveaii a ressenti une violente douleur 
â l’endroit on il avait été mordu. Le lende
main il a été pris d’une espèce de mal de 
gorge et il a éprouvé <le grandes difficultés 
â avaler quoi que ce soit, et 
toute particulière pour les liqu 
taient les premiers symptômes île la rage.

M. Corriveuu est aile consulter un mode1 
cin, le Dr Boucher, qui l'a immédiatement 
amené à New-York pour le faire soigner à 

Institut Pasteur dirigé par le Dr Paul 
Gibier. Mais il était trop tard. Les pre
miers symptômes de la rage s Y-tant mani
festés, le Dr < libier ne pouvait pas entre
prendre le traitement du malade, les inocu
lations antirabiques ne pouvant que préve- 

la rage, et non pas la guérir lorsquelle 
s'est déclarée. En conséquence M. Ct 
veau a été envoyé à l’hôpital Bellevue. Son 
état s’est beau :oup agravé, et malgré tous 
les ualmants que l'on peut lui administrer, 
il a été déjà pris de violentes convulsions.

LE 24 JUIN JOURNALISTES CANDIDATS CARTES PROFtSMOmLLESLE CANADA DOLMANS Belcourt, MacCraken & Henderson
Avocats, Proeerearm. Notaire*. Eté,

ONTARIO ET OUEBF.O
OTTAWA

Journal Quotidien du soir
On remarque qu'à l’exception ?de 

VIndependant, qui n’existait pas 
lorsque les candidature* se sont [po
sées, et de I’Etendabd dont le ré
dacteur venant de se marier, ne 
songe pas à la chambre où se font 
les lois, tontes les feuilles françaises 
de Montréal ont dans leur personnel 
un candidat sur la brèche 
licaugrand, Lessard, Nantel et Tas
sé. D’est à cette circonstance que 
l’on doit probablement de voir ré
gner à présent dans les co'onn -s de 
nos journaux, ce ton d’urbanité au
quel le lecteur n’est pas accoutumé 
et qqi doit faire le deseet oirde ceux 
qui s’imaginent que pour être vigou 
reux un journaliste doit avoir le 
style | oissard.

A part ces lecteurs au goût per
verti, q i ressemblent aux gourmets 
amateurs du gibier faisandé, la par
tie saine du publie se réjouira de 
cette r- forme et souhaiterait presque 
cette ba aille électorale durât tou
jours, puisque c’est â elle qu’on doit 
ce ton de convenance qu'ont pris les 
journaux français.

Nous avançons à pas rapides 
vers le 24 juin, jour national tUî 
notre race.

Ottawa,qui possède un considéra
ble élément français, dont le patrio
tisme ne sommeille jamais quand 
on le met en cause, Ottawa se pro
pose, cette année, de fêter ce jour 
avec l’éclat accoutumé, d’introduire, 
si possible, dans le programme de 
1800 b aucun i- d’articles inédits 
Tant m:eux 
moins de l’ex*ciiif de notre société 
St Jean Baptiste qui, s’y étant pris à 
l’avance, compte attirer des centres 
français voisins de nombreux co- 
partiei pants.

11 n’est guère nécessaire de met
tre sous les yeux des nôtres toutes 
les raisons qui militent en faveur 
d’une pareille célébration.

Tous les peuples ont leur jour. 
Dans notre Cauada‘chaque nationa
lité a le sien qu’elle observe avec 
tout le gala disponible. L’Anglais 
a la St George, l’Ecossais la Si An
dré et l’Irlandais la SL Patrice.

Ce jour national est comme un 
oasis jeté dans les trois cent soixante 
et cinq jours de l'année C’est le jour 
de sabbath annuel de chaque race.

Les relations de voyage et les » tu 
des ethnographiques nous appren
nent que même es Indiens 11 
lus Bohémiens, tout dispersés qu’ils 
fussent, les uns sur les grandes rou
tes de l’Europe, les autres dans 
les plaines sans fin, avaient 
pour la plupart une date qui les 
voyait se réunir dans un endroit 
désigné pour y traiter des alfaires 
d’un in érèt général, se compter et 
repartir plus forts, plus enthousias
tes, jplus unis.

IA VyXLLEE DE L’OTTAWA
Corriveaii a été mJournal Hebdomadaire à 16 pages John J. MacCrakenN. A. Belcourt,

Les plus "GRANDES Nouveautés 
du jour eu fait de Demi-Gilets et de 
Dolumus (à Glands) (l’Eté.

Geo. F. Henderson.
avoir simplement 
ii'a pas ajouté d’a 
dent. Mais

...Oscar McDonri.l

......... P. A. J. Vover

....FlAVIKN MOFMtT

Directeur de 1» rédaction ..
Secrétaire " ...............
Rédacteur de ville.............. J, W. W. WARD.is jeudi den 

catrieée de
AVOCAT ETCMMBUREAUX ; 414 et 41G Rue Sussex

OTTAWA, ONT. 8 31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ottiwous n’attendions pas répulsion 
ides. C’é-Jeudi 12 Juin 1890 LUSSIER & ROUTHIER,Nous avons acheté à la manufacture 

même un assortiment de Demi-Gilets 
ef de Dolmans. Ce sont les plus Riches 
et les plus Luxueux Articles qu’on ai* 
produits et ils étaient destinés aux Cités 
Européennes et Américaines.

Avocat», Notaire, ele.
Bureau — 669 Rue Sussex

(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprêfor 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A.

EOflOS DU JOUR
Rir John cet parti hier soir pour Toronto.

La majorité du gouvei nement Mowat est 
ïeduite à 17.

avantage spécial à

te. j. RouTMie*

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L. A. Olivier)

àvocat Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Coin de* Kne* Rideau et Ni

Miehiel Davitt, le fameux agitateur ir
landais, est très dangereusement ma-

Le Hkkalu de Montréal n’emploie plus 
cpic des hommes (pii n’appartienuent pas 
nux “ unions. ”

Nouvelles de Montreal
MnvmA.u., 12 juin—C. < Haie, le beau 

frère d’Eugène Cowles, accusé d'avoir blés 
sé eu dernier à la ligure d’un coup de revol 
ver, dans une voiture de pince sur la 
S te Catherine dimanche dernier, a comparu 
de nouveau cc matin devant lu magistral de 
police Desnoyers, l'empiète dans cette af
faire ne commencera que demain. Le juge 

pagné île son greffier s'est rendu,cette 
après midi à trois heures, à l’hôpital Géné
ral, afin de prendre la déposition du blessé.

-La fameuse Commission Royale a été 
obligée du nouveau hier de suspemUe ses sé
ances d'ici à plusieurs jours. Lu bref de 
prohibition a été signifié aux Commissaires, 
MM. Béïrpie et Malouin, dans la bihlio- 
lliètpie du Calais do Justice, quelques 
tants avant i|ue ces messieurs prennent la 

ir le banc.
«que annonça a'ors le fait 
prohibit ion lui avait été sfgni- 

leur enjoignant 
témoins ré
uni ct Tarte.

pas autre chose à faire 
que d’ajourner l'enquête jusqu’à ce que la 
question soit décidée par les tribunaux,

ijouihvmcnt, il serait désirable nue 
témoins apposent leurs signatures au bas 
leurs dépositions.

M. Doherty demande que chacun des té- 
sft déposition avant île la signer.

OTTAWA, Ont.
ARGENT A PRETERIlonreus mont nous les avons 

obtenus pour la moitié du prix régulier 
<-e <pii nous permettra d’en disposer au 
prix des marchandises ordinaires.

DEPECHES DU SOIRles 7000 Sy 
EtatsUnis sont tous

Beautés de l’immigration 
tiens qui sont aux 
mendiants ou yetltllnrx

O’GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS. SOmcITEUhj, NOTÀ1EES.

Bloc Hay, roe Spark: Ottawa, Oit
(Service Spécial)

est mentionné VOL DE LETTRES 
Washington, 12 juin -L'administration 

centrale île la poste a été officiel ornent in 
formée que tout un sac de lettres a été volé 
récemment par îles malfaiteurs inconnus 
dans le transit de Milwaukee à San F ran-

M. Awrey dont le
futur ministre de l'Agriculture

PRM DK L’HOTKL RÜSHKIO.
Martin O’Gara, y. C. D B. MacTavish Wm.XVvlcomme

d'Ontario est un cultivateur.

Bb. R. Chevrier.le innnu-850,000 ont été sousciites pour 
ment Grant par dos officiers do l’ex armée 
du Sud vaincue par ce fameux général.

La chambre fmm ii. e a décidé, par 387 
contre 47, de conseï ver la gallcrie des 

machines construite pour l'exposition de CHEAPSIDE 276 Rue Dalhuusie

Heures de Consultation 10 à 12 a. m., 2à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,

PROCES D’UN ASSASSIN 
(iki.yn, 12 juin—On 

menccr, devant la cour d’a 
ly 11, le prou 
jeune malfu

vient de recoin 
ssises de Brook

iiu-
no toutes les autres natio

nalités, la nôtre a besoin d’attacher 
â son jour toute L’importance voulue 
et d’en retirer tout le bénéfice qui 
peut en découler. Sans lions politi
que avec l’ancienne mère patrie, 
vassale d’un pouvoir assez ami mais 
après tout étranger à son origine, 
notre nationalité a tout intérêt à 
cultiver tous se- « léments de force. 
Il faut donc, à chaque 24 juin, que 
les nôtres se réunissent,se concertent 
se comptent et puisent une recru
descence de vrai patriotisme, pas 
celui qui se nourrit de mots et de 
lions lions, mais le solide, le pratique 
patriotisme qui engendre l’Iiarmo 
moitié en temps de paix et l’iiéroïs 
me en temps de dangers.

Que l’on ne se borne pas à 11e voir 
dans ce jour qu’un prétexte à pro
cession, à déploiement de couleur, à 
jets d’harmonie joyeuse ou à dis
cours brûlants.

Tout cela n’est que le dehors, |l’é
corce de la chose. Le fond, la sève 
c’est la force pratique à retirer, l’en
tente â établir, le choix des vrais 
chefs à faire et le programme de l’a
venir à tracer.

Canadiens français d'Ottawa,vous 
êtes l’une des plus nombreuses frac
tion» de la race française qui se 
réuniront le 24 prochain.

Vous ôtes, de plus, logés dans une 
province étrangère

Votre rôle n’en est que plus grand, 
plus impérieux. Ne manquez pasâ 
l’appel. Dans la manifestation ex 
téneure comme dans le résultat 
intime de la journée, soyez la Jquan- 
tilê et la qualité.

:ès de Chaires MacElv 
ai leur cor 

mort pour l’assassina 
qui a réussi à faire casser le

Walker, McLean & lilaiietiel,
AVOCA Ta

âvonét, Solliciteur», Agent» l*nri< 
taire*, Notaire», etc. etc.

1. F. L. B 
.m bref de 
iinsi qu’à son colIT

"wbula.i

nianmé déjà une 
àt de l'épicier Luca, 

jugement
r'

r,La Gazf.ttk croit que les huit 
cripUons électorales de Vile Montréal seront 
représentées par huit députés conservateurs 
à Quebec.

Le World nous apprend que l’ex-Tréso- 
rier provincial Ross sera fait greffier de la 
cour du comté de York, place qui donne de 
$0,(HM) à $10,000 par an.

Le gouvernement a décidé de demander 
tics soumissions aux tins d’établir entre le 
Canada et l’Aglcterro une ligne de steamers 
d’une vitesse de ls îvruds à l’heure.

du ne pas sévir e 
calcitrants, MMde S. B.—Comme (l’habitude le Pre

mier arrivé est le Premier servi.
Dans ces circonstances les commissair 
décidé qu’il n’y avaitCONGRÈS OUVRIER

No. 34) Rue Elgin, OttawaLyon, 12 juin Quinze cents délégui 
Midi assistaient, hier, à l’ouverture du

•s du
(■N PACK Dü BDS8KLL)

W.H.Walker. D.L.McLean. (l.A.B.ancne»
ville. On s’est pro- 

" ojet de tenir un 
i et un eon

grvs ouvrier 
iioncé en faveur du les

de

succès du mouvement de 
vail (le huit heures.

Xj. bl jsroxjiisr 

& CIE,
congrès national 
international eu GEO. McLAURIN, L.L.B.

AVOCAT, Etc.
Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

pour assurer ii 
la journée de Ira moins relise 

Accordé.
ref est rapportablc lundi prochain. Il 
oiulu que la commission ne pourra 

il demain en huit, même si le ju- 
rendu séance tenante, 

le de Lowell, Mass, que Josopli 
étaient des amis si 
lit Roy de 
femme poui

Quelques temps après 
li et Roy considérait la

Le b

gement était

INCENDIE A ST JEAN
vn, P. Q. 12 juin Le théâtre à été 
luit en cendres dans la nuit de 

IaUlundi â mardi 
nestrels do Gordon qui 
perdu heauccup de 
Dommages ; environ ! 

do l’Ecole de la ville

m. tsr
-Ontroiqie des me ireisso Roy 

dernièremc
Defoy et Ni TAYLOR MoVEilY

AVOCAT, aOLIJCITKlK, KTC
costumes, etc 

$4000. Les militai 
j ont porté secours

La Fkkisinnici-: Zkiti’m: «lit que l’empe- TAPISSERIEtrois ans Pour SERVEZ-VOUS dedu lui lout rsa 
nnant 8100

reur n a pas voulu consentir aux poursuites 
lui po|K>sait d’intenter contre le Defoy vint au ( 

chose comme une farce, Inisque récemment 
il fut arrêté pour assaut sur Mme Defoy. Il 
offrit de payer $23 po u- régler l’affaire, mais 
Defoy ayant refusé, le ga.çon de Roy régla 
la difficulté un payant 8100

te aujourd’hui, Roy a été dé- 
ige ue croyant pas aux avancés

Les POND’Sprince do Bismarck pour avoir divulgué des 
accrets d’Etat.

— BUREAU : —
j Noottlwh Ontario l'immber», Ottawa,4 Centins la piece

Précisément la même qualité, que celle ven 
duc ailleurs à 250/0 dojplus, c. a. d. 5 ccn

LE SUPPLICE ÉLECTRIQUE Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements l 
Maux d’Yeux f 
Hémorrhoïdes 
Hémorrhagies 
Inflammations SHÎ” iL'SîSï

STtWART, CHRYSLER i GODFREYNkw York, 12 juin—Nicolas Trezzo, un 
jeune Italien, convaincu devant la cour d’as
sises de Brooklyn de meurtre au premior.dé- 
gré, pour avoir assassiné un de scs compa
triotes nommé Salvano le 6 avril dernier, a 
été condamné à être tué par l’électricité dans 
la prison de Sing-King, pendant la semaine 
joininençttiit le 21 juillet prochain.

EXTRACTLa seconde fille d’Alexandre Dumas fil9 
qnî, comme sa mère, née princesse Narieh» 
kinc, appai tenait à la religion grecque or
thodoxe, vient de se convertir au cà'holi- 

Ellu a eu pour marraine la princesse

AVOCATS, SOLLICITEURS 
Agents pour la Cour Supreme et le Parlement

Chantres Union, 14 rne Metnüfe, Utiaw», Ont;
F. H. Chryslk»

5 Centins la piece
Précisément la même qualité que celle v 

rs à 200/0 de plus c. a. d. 6 centins.

Bordure 5 centins la verge

A l’enqiivi 
chargé, le ji 
de Defoy.

Roy est âgé de 77 
—Yves Mario L. Horset, fffps

Mathilde. Iielge bien 
accentué, »gé d’une vingtaine d'années, s'est 
présenté, avant hier, dans une maison de la 
rue Jacques-Cartier, ct a demandé à Mme 
Délia Lé tourne* n, ri elle ]>ouvuit le loger. 
Certainement, lui a-t-elle répondu, et de 
fait, elle lui a donné lion souper, bon gîte, 
et le reste. Cependant il a constaté le lun- 

matiii qu on lui avait enlevé

McLsod Stkwàrt

J. J. GodfreyPrécisément la même qualité que cell 
duc ailleurs iooo/o de 
centins.

Papiers dorés de 20 centins la pièce plus
Autres qualités en proportion.
Nous coulions et portons à domicile dans les 

limites de la ville sons frais extra toutes les

GABR1KLLK BO.MVART ET LA SUG
GESTION

Paris, 12 juin—Le docteur Charcot a 
exprimé l’opinion suivante à propos de (la 
bridle Boni part l’amie d’Eyraud :

“ Gabridlo Bompart me pa 
détraquée, perverse, une folle

Il s’est trouvé cette fois dans le parlement 
rois députes qui VALIN it CODEanglais cent cinquante- 

ont voté en faveur du projet do creuser un Avocat*. Solliciteur», Etc.!
BLOC EGAN, RUE SPARKgf

vis-à-vis l’Hôtel Russell.
la Manche pour relier l’Anglc-tunnel 

terre à la Franco.
On sait (pie la Manche a une 

vingt et un milles. tsls
rait ctru une demain isscries achetées chez nous.

un assortiment au moins lofoisTïlargeur de
Se trouvant sans rosse 

raconter ses peines au dt
nédiatement déposé 
u recorder, et un ma 

lancé contre la maîtresse

ticipcr coiisctemtm 
unir sou irre 

Irait scientitiqiiement 
d'abord, cmnm

ous avons 
plus fort que tout autre magîi 

Tapisseries ct décorations 
binées dans la cité d’Ottawa.

pour souti Bradley 8t Snowurces il est venu 
tective Trempe, et 

plainte au
•Spon subi

intérieures corn-
élé une coin 
ation comme I greffe d

AVOC atSj aoLuen^UEta poor i.a coub
R. A. Bradley. ’ QTa1KKH^ tThnow-F

Argent à orôter A 6 p. c. avec privilège de 
rembourser en aucun tempe.

fai seule surprise do la journée d’hier,
(mardi) a été la retraite inattendue de M.
Martin (pie l’on croyait, et qui se disait, 
certain de remporter la victoire dans Bona- 
veuture, en dépit des efforts de l'honorable 
M. Mercier et de sa clique, dit le Moxdk.

Les détails de cotte affaire 11c nous sont 
pas parvenus ct nous attendrons avant d’en

Grande activité l 
Travaux Publics oit
nuation de la pose du fil télégraphique sur parler lorsque d’autres occupations 
les côtes du golfe. Un cable de 25 milles : m’ont détourné till Sujet, 
de long sera jeté entre Anticosti et la rive j Ce soir je reçois lit photographie 
nord, cc qui rendra le gouvernement indé- j d’une œuvre qui viôllt d’être aclie- 
pendant de la Cie Groat Northwestern. I VÔ6 et qui par conséquent est ill- 
Pièa do 420 autres milles de fil télégraphi- 3 connue du public— c'est la statue de

Frontenac, frappante de vie et d’une 
allure martiale finement touchée. 
Le personnage est debout, en vos 
tu me, la cravate de dentelle tordue 
et rejetée du côté par le vent, la ItHe 
bien plantée, les sourcils froncés,les 
yeux ardents, la figure animée par 
l’émotion, la bouche ouverte et 
criant à l’ev.nemi: ‘ Je vais vous ré
pondre par la bouche de mes ca 
nous.” E11 effet, le b as droit 
la statue s'étend vers une pièce 
d’artillerie placée à la hauteur îles 
genoux et l’index rigide de la main 
pointe à la gueule de l’arme. C'est 
parlant, un enfant comprendrait.

La tête de Frontenac ne nous est 
connue que par un croquis fait après 
la mort de ce gouverneur. M. He
bert s’est inspiré de ces lignes pour 
dessiner le nez et le menton. Quant 
au reste des traits, dans les motive 
voments que la situation leur im
prime, on le* trouvera ressembla 

l’histoire et cela suffit pari' i - 
tement. L’âge aussi est indiqué 
dans l’ensemble de cette figure; • st 
bien soixante et dix ans et l’a>l» ct 
d’un homme sec plutôt que replet, 
tel que nous savons qiVêtaitFrontu-

ont, après aviir
: plicc soumise, ilans la prémédit 
I dans l’exécution, elle a pu rester si long- 
I temps silencieuse, puis changer brusque

nt d’attitude et enfin varier si souvent 
versions.

iVaiii-ner a 
la maison.illf

WM. HOWE.AUX DAMES

LA STATUE DE FRONTENAC K ii J. S. JUDE ROUTHIER, R. A. Se, 
ARCHITECTE ET IHCEHIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.

lie lie h "m.en cuir,ou
allez chez T L. » Howe Block Rue Rideau

et 393 Rue Cumlierland.

BISMARCK ET LES NIHILISTES 
Lonorks, 12 juin—Un correspondant du 

LY Trlkiiravii a eu une entrevue avec lu
Cette aînée encore, au salon de 

Paris, les nouveaux ouvrages de 
notre sculpteur Philippe Hébert ont 
reçu les compliments de la haute 
critique, ct je me proposais d’en

Dai
prince Bismarck. Ve

onccssiou aux nihilistes n’était 1890 ^ PRINTEMPS -1890lu département des 
Von prépare la conti- ;r LE CANADA”64Les Russes 11e savent ce 

it donc les conduire avec
•ut. 
i de

Déciaien

Article 1. Toute 
lièremcnt$un journ 
qu’elle ait souscrit ou non 
soit adressé à son-nom ou 
est reponsablc du paiement.

Article 2. Toute personne qui renvoie ub 
journal est tenu de payer tous les arrrèages 
qu’elle doit sur l'abonnement, autrement.

r peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans qp cas l'abon 
né est tenu de payer en outre le prix de 
Vallonnement jusqu’au moment du paicmen t 

'il ait retiré ou non lcjournal du hmeau
Article

pour abonne
journal est publié, lors même qu’il dt neu | 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser im journal du bureau de 
poste, ou de changer de résidence ot de lais
ser accumuler les journaux à l’ancienne 
adresse, constitue une présomption et 
preuve prima facie d’intention de randc.

fi- )n<liCKire rouée 
lew fon man x

personne qui retire régi 
al du bureau ce poste 

de jonvna' 
d’un aut’c

Il fai .ü;THE BROADWAYfer.
En EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE âparlant de la question du travail, le 

- a ri de ceux qui pensent que les ou- 
être contents : il ne le »Le soussigné désire remercier ses 

nombreux amis, ses pratiques et le 
public en général pour l’encourage
ment qui lui a été donné dans le passé.

Il sollicite respectueusement la 
continuation de ce

—chez—rs Imtvont par 
croît pas, parce que 
content. Il comha 
sujet «les heures du travail, ct surtout 1 u- 
surpation de l’autorité légitime des parent# 
sur leurs enfants.

M. do Bismarck 
Caprivi était un parfait gen 
fait l’éloge do 1 empereur ct 
uontianee dans l’avenir.

Sn est jamais 
t toute injonction au BEAUVAIS et Cie.,

No. 103, Rue Bank, Ottawa.
S S

S»
sque seront posés ailleurs par le gouverne ?éd

4yet dé-patronage 
sire faire savoir qu’il a reçu un 
assortiment complet d’étoffes de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pantalons. Cet assorti
ment’est certainement le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite. Les 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont ties plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à tous ceux qui donne
ront leur commande chez

pic le chancelier 
entilliomme. 11 a 

a dit qu’il avait FERRONNERIESTont le monde sait que les Chinois ont 
Inventé la poulie avant les Européens 

leur devons encore la monnaie 
Il y a quelques jours 

les administrateurs du British Museum 
su sont ren lus acquéreurs d 
banque chinois qui a éfé fabriqué par la 
monnaie impériale, trois cents an» avant la 
circulation du premier papier-monnaie en 
Europe.

I.E FER EBRAVAISL’EXTRADITION D’EYRAUD L’une des plus anciennes maisons commt; 
dales de la vallée de l’Ottawa et des mieux 
qualifiée» sons le rapport de» bas prix de ls 
localité des articles otfrrts eu vente;

3. Tout abonné peut être jiour, 
t dans le district ou lejuin — IvCs dépêches de la 

t l’arrivée dans cette ville 
o Steamer Sknkca parti mercredi der 
de New-York des agents français de la 

sûreté l’inspecteur principal Galilarde 
brigadier Soudais, chargés d’al 
Eyraucl pour le reconduire 

L’extradition d’Kraud, ajoi 
clics, ne saurait donner lieu à aucune 
cultées, grâce au bon vouloir des autorités 
culmines qui ont saisi avec empressement 
cette occasion de témoigner de leurs sympa 
tides pour la France.

11 est certain maintenant que toutes les 
formalités exigées par la loi pourront être 
accomplies à temps afin quo l’insf 
Gaillarde et le brigadier Soudais p 
s'embarquer lundi prochain avec leu 

, à bord du paquebot de 
gnie générale transatlantiqi 
qui les conduira directement

ï,nNkw York, 12 
10 annoneen «périm-ntr par In nies grandiMraedM 

du Monde, liasse immédialcmrnt dans 
l'Eronomii- sans urcasiiinm-r de troubles, 

ire ot reronstltue le 1 
nécessaire

billet de McDougall k Cuzner
Kuselgue.de la gnisseiTarrlére

lui donne h vigueur 
noircit jamais los dénisde

Ici chercher

" iite les d(
Se dedor Imit3 ions. ' ontrrfaçont• 
üigtrliSigailsrt .S. Brava.s,iapnvtH liqi

DUTAIL : TuUTle LE» rUAKMAVIBS.
Qro»:*0et42.

- MAGASINS'; —ilhii
Rue St-l.axare.PerleRUE SUSSBLET DUKE, CMIbDIEBt

23-11-87-SbLa chambre criminelle de la cour do cas 
nation en France vient de décider que :

«* Le fait d’avoir promis â 1111 
lui payer comme indemnité de déplacement 
le prix de sa journée (le travail s’il 
tait à venir voter, constitue un acte de 
corruption électorale, bien que le payement 
de l’indemnité n’ait pas été subordonné à la 
condition de voter pour un candidat, si le 

du candidat était indiqué dans la

CHARROISW. H. MARTINélecteur (1e
MARünAND-TAILLEUR

133 RUE SPARKS 133
OTTAWA1:

Nos prix sont raisonnables

A FOURNAISE,;«< Egg,” “Nut," - Stove,” 
est le meilleur charbon mou Américain. 

Charbon Extra tin et doublement tamiser, 
venant des mines de Newcastle.

VOITt KKN D’KXI'AMTN 
e muaiKniilInu venant 
Non» il micron» dm tm 

leur* qui ne llttBWl,
T. *Y.Cl KK1F.H

nraiu»uissent
mix nrhf 

t* Kne Bide»

Island Home,, >ns< n

N. B
et bonne valeur garantie.

pa
-Tn,

I Stock Farm,
Crosse Ile, Wayne Ce., Mloh."7 

SAVAGE 6 F ARN U M, Pnoraurroma.
GEO. F. THOMPiOirl.xi ;N,ra,'il

37, rue Nparks.

lettre de promesse et si les circonstances 
qui ont accompagné la promesse n ont pu 
laisser aucun doute que la somme versée 
serait le prix du suffrage exprimé eu faveur 
du candidat. ”

»

LES SOCIALISTES A NEW-YORK t FS MEILLEURS 
OülLITESiOE.INUTILE D’ATTENDREork. 12 juin —Une réunion de la 

Central Lalior Union, quia a en lieu à Cla
rendon Hall, a donné le triste spectacle do 
dissensions entre différents groupes des as- 
Bociations ouvrières. On a échangé des mots 
malsonnants et les divisions se sont élargies. 
Comme toujours, ce sont des rivalités de 
suprématie oui sont au fend de ces discor
des. Les socialistes prétendent prendre une 
part active à la campagne électorale de l’au
tomne prochain, et que tous les autres grnu- 

vriers compris sous la dénomination 
de " Labor IV;1'. 

pour chefs et se pla 
ection. A cet effet, iis ont 

à “ toutes les associations ouvrières . 
ne foi et associations socialistes, ’’ 1 
tants à nommer chacune tro: t délégué 
convention qui sera tenue k 1 juillet, pour 
nommer des candidats à 1% i ;ne de New- 
York et autres fonctions muni, pales.

Dans les considérations sur lesquelles est 
fondé cet appel, il y a lieauuoup de décla

rions acerbes passées à l’état de lieux 
communs, et qui ne sont plus qu’à l’usage 
des agitateurs vulgaires; mais print de pro
gramme pratique qui diffère, ai ce n’est par 
l’esprit de violence, des réclamations ou
vrières généralement à l’étude. Il n’y a rien 
qui justifie la prépondérance à laquelle pré
tendent les socialistes comme parti politi 
que, et s’il veulent être écoutés à ce 
qu’ils exposent clairement leur 
lieu d’étaler simplement b

Nkxv-Y

T. G. Brigham Successeur de J. 
G. Bruwne * Ciel 

Bloc Russell

I E SOUSSIGNE recevra jusqu’au 15 juil 
Lie» 1890 des soumissions cachetées, à lui 
adressées et portant à l’endos ” Soumissions 
pour Bureau de Poste, etc, Vancouver, C. 
A. ” pour les différents ouvrages requis dans 

istruction d’un bureau de poste etc., à

Cette statue, grandeur naturelle 
au moins, coulée en bronze et pla 
cée à Québec, où s'est passé la célè
bre scène de 1690 prod 
saisissant.

Oui, c’est en octobre 1690 tjue !a 
flotte de 1‘hipps fit connaissante 
avec les boulets canadiens et qu’elle 
se retira maltraitée et honteuse, 
après que son amiral eut fait de
mander a Frontenac de se rendre 
sans combattre.

Je ne s is si la statue sera posée à 
temps pour le mois d’octobre de 
cette année, qui forme le deux-cen
tième annivei saive de l’événement, 
mais lorsqu’on nous la donnera, > 
lui promets des admirateurs.

Benjamin Sultb

96 RIE NPA Kit NQue vous ayez de 'jugent assez pour 
meubler toute votre maison.

Si vous avez besoin de

On annonce la mort de Mgr d’Herbomez, 
décédé à New-Westminster, le 4 juin à l’âge la < A Vendre â bon Marché. noouver, (". A.

On, peut voir les spécifications au dt 
tement des Travaux Publics, Ottawa, t 
bureau numéro 2, Bloc Lefevre, rue Has
tings, Vancouver, V. A., à partir du mardi 
17 juin. On ne tiendra 
soumission qui ne sera pas 
mules fournies par le dépat 
gnées de la main même d«

Un chèque de barque accepté 
par cent du chiffre de la soumissir 
payable à l’ordre de l'honorable ministre 
des Travaux Publics doit accompagner cha
que aoum

Ce chèque sera confisqué si le soumis
sionnaire refuse (l’exécuter son contrat et 
sera remis si la soumission n’est pas accep
tée. Le département ne s’oblige pas à ac
cepter la plus busse ou aucune des souinis-

uira un effetde 68 ans.
Mgr d’Herboinez.LouislJoseph, #était né à 

Brillen, diocèse de Cambrai (France), le 17 
janvier 18822. Il était entré chez les RR. 
PP. Oblats en novembre 1847 et il avait 
fait ses vœux de religion, le 21 novembre
1848. Il fut ordonné prêtre le 16 octobre
1849.

r:.; Portes chassis, el 
moulur

jalouserie.bois préparé, 
es, vitres peintes, huiles, peintures, 
'oumitures de chaussures chez

H WOVI1LAND,
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

MEUBLES, TAPIS, PR EL A RTS ET 
FOURNITURES DE LITS,” les reeon 

ace lit sous leu:
peu vague

ipte (Vaut 
faite sur les for; own.

IMPORTED
Percheron Horses.

from the ret of rires and 
tation and registered à» Uh 

stud book».
ISLAND HOME
situated at the head of Gaos* Iu 

ten miles below the City, eai 
*4 end Ream boat. VWtoei

un aripe 
île bon meublerons une maison sur 

simples paiements hebdomadaires ou men
suels à votre convenance.

Toute personne sur laquelle on peut se 
fier peut avoir de nous les effets dont elle a 
besoin. II n’y * pas de limite tixéew

rtement et ai
es soumission- MEDAH.1.B i)'0B FABIfl, lottf.

W. BAKER & CO.’SAO stock selected 
established repu U 

and American
égal à cinq 
on et faitEnvoyé dans la Colombie Britannique 

pour y travailler à la conversion des sau
vages, il en devint le premier vicaire aposto
lique et fut nommé évêque d : Mélitopolis le 
22 décembre 1863 et sacré le 9 octobre 1864.

Sa mort a été précédée d’une longue et 
cruelle agonie qui a duié près de trois 
Les missions de la Colombie Britannique 
font en Mgr d’Herboir.ez une grande perte. 
MgJ Durieu Paul était son coadjuteur et il 
devient de droit son eneeMseur dans le vioa 
tiat apdstoliqva*

Is beautifully 
In the Detroit River, 
Is accessible by 
not familiar with

^Evt nbmiRumrnt pur, .4 
treat aotuble.

JPo8 de Chimiqtt es
east rnmloyte rn * prf, emtio. , n 
e* phm am trait /oit plut /on ■ rr. m 
esceo mfleng* «wv Sr IVml.l. ,. de

la torn*. Il «n nourri «nt
fortifient. Fools * Dfol :s» 

j autant admirable pour I* tut All 
,yto pour cou, qui Mutual ds" I

nqr call st<*yo»oe 
sa Cam peu Building, and as assert will accsmpam

fasiEnesaes
Métropolitain Mfg, Co.,

Par ord ’a. (10BEIL657 Rue Sussex 667

s visées, au 
cure ambitions.

Secretaire,N. B.—Nous avons touejours un bel as- 
ortiment de voitures pour enfante*

•e vsed char tosi Iss Cpkltnt
W.lAXlBeW,Bwikw««,l|»*

Département des Travaux Publics 
Ottawa 8 juin 1890. )

CDcn
=5S

-m
m



CENTS 
CK NTS 
VKNTS
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CENTS
CENTS
CENTS
CENTS
CENTSi

Le département dea Travaux Public» de
mande des soumissions pour la construction 
d'un bureau de poste A Vancouver. Uue 

tini il coûtera $70,000,00.i L-

POUR TORONTO

Bon nombre de nos tailleurs d* 
s'apprêtent à partir pour Toronto oui 
de 1 ouvrage aux nouvelles bâtisses du gou
vernement pour trois ou quatre ans.

[y™

IMMIGRANTS 
On a reçu de \\ mmpeg 

départements que depuis i 
grants se sont fixés dans le Manitoba soit 
268 de plus que l’an dernier pour pareille 
période.

la nouvelle aux 
mai 1,614 imini-

A L’EPOUVANTE

Vers deux heures un cheval effrayé par la 
voiture pavillounée de l'Italien qui vend de 
la crème à la glace est parti à l’é 
près de la Basilique et n'a pu « 
que plusieurs coins plus loin.

REDRESSEURS MASQUÉS

Non loin de l’Ange Gardien 
vieillard du nom île Roche dont 
est bien connue. On l’accuse de 
nécessaire aux sietiB. Lundi vers 
huit hommes masqués de noir l or 
au dehors et lui ont dit que s’il ne

pas d'ici à une semaine, il aurait un 
châtiment. Le bon honmio a été 
laissé à ses méditations

pouvante 
être maitrist

side un 

refuser le

nt appelé 
s'huma

Courrier du jourPigeon, Pigeon &Cie.
SOUMISSION

318 Rue Wellington,
DECES

En cette ville, hier matin, à l’âge de neuf 
mois, Marie, Eugénie, Elizabeth enfant de 
M. Eug. Mirault.

Le convoi funèbre partira du No 391 rue 
trd’hui le 12 courant à 2ifEMORY r

MM wsmtern* cured. Book* Iferneiî de I 
Qto oos rwvliii*. Testimonial, fr-m al!
Spin* of the * lobe. Prnsnect-ia i-mrr

gton, anjon 
. p. m. pour l’ég 
là au cimetière. 

Parente 
funérailles

ptiste et

et amis sont priés 
sans antres invitation*.

d’assister au*C

LA COUR DES SESSIONS GENERALES

Quelques causes d’impor 
secondaires ont été plaiaéei

grand jury a visité la prison en 
pagnie du shérif Sweetland. L’intérieur né 
parait pas très bien à cause des travaux de 
réputations en cours d’exécution Tout de 
même le jury s'est déclarer enchanté de l’en- 

?t de la discipline. Il y a actuelle, 
prison 20 hommes et 7 femmes, Un 

des prisonniers sera sous p 
Kingston et lin autre jjn-x lo 
d’aliénés.

■ Les Parasols ont été achetés à 50 cents 
dans 1» piastre et nous en donnons le béni 
five au public.

Que chacun s'empresse.

tance rurale très

I V

tretient <

49 Rue Rideau 51 eu transféré à 
gé dans un asile

OTTAW _A_.
AUDACTEUX ATTENTAT

Un marchand ambulant natif de l’Améri
que du Sud et nommé Quesnel, qui vient 
chaque été à Ottawa avec sa |x>catille de 
montres et d'orfèvrerie û bon marché 
avoir visité les chantiers, cheminait 
sur la route d’Ai iiprior quand dans 1 
sinage de l'aboutissement de la route Rich
mond il fut arrêté par deux hommes dont 
l’un sortit un revolver et l’antre demanda

MACHINE A LAVER la main sur deux revolvers qu’il pointa en- 
■ les deux üvoleurs, les forçant a 

il lui plut de les lais- 
monade en trois

ACHETEZ
Le Home Comfort

Nous avons Acheté h droit d 

Ça-Iran. N

suite surpatente, de
ma-hin » à laver, de Joseph retraiter jusqu’à ce qu

sommes maint rant prêts aer décamper après une ser 
* à vendre ces machines à des conditions de points très sentis. Un fermier 

paiements très faciles. Achetez le Tordent scène futépeuré et rebroussa che
Ce courageux pedler "est 

hôtel Wellington.

qui vit la 
elle*shndard c’- st le meille 

respectueusement une 
tactur - et à no* salles de vente 
87 sur la rue York, Ottawa.

Noue sollicitor t
Voire manu- 

3 No.‘85 e«

TRAVAUX ET PATRONAGE
mhlée du comi.é des Travaux 

municipaux, hier soir, l’échcvin Durochora 
chaudement revendiqué1 les droits du quartier 
Ottawa et blâmé l'injustice qui préside à la 
distribution du patronage civique. Il a 
menacé de résigner si l’on continuait à faire 
faire des travaux lans le quartier Ottawa 

connaissance et sans son consente- 
— voulait faire compléter cette année 

travaux sur la rue St André mais il aj>-
Celte nouvelle maison autrefois ZJVZ

occupée par la pharmacie Dacier, rien. Il s’est aussi plaint du fait qu’en dé- 
a été complèlement renouvelée et Chargeant des ouvriers dans le q 
divisée pour un hôtel de première dirrn?fr 
classe. Dt? grandes chambres bien ‘,eDh 1 
aérées sont à la disposition du pu- 1 
blic.

T. R. SHEA et fils A

JOHNSON HOUSE ,“iï

Ir-

uartier
on avait atteint surtout des Cana-

Après une faible denégatien île la part de 
éehevin Raphael la séanc a été levée.

La magnifique buvette de l’hôtel 
est fournie de boissons et liqueurs et 
cigares de premier choix.

LE R VT) PÈRE P1CHÉ

Le R. P. Pichéqui fait en i 
tournée en qualité de “ conf 
ruler, ” a dans

llMUl"
rencier

sa carrière des détails très 
cueieux et très intéressants, 
nadien français devenu Irl 

au cours de son Ion 
à Lurgan, Irlande

r, il a donné à l’Université d 
tawa un conférence sur la sith 
lande. Il dit que le home rule 
avant longtemps pour les trois 
vantes 

Le peuple
C est un acte de justice 
Et l’Ecosse, les Galles 

de l’Angleterre veulent 
Le conférencier a été 
L’hon, M.

z Johnson House
517RUE SUSSEX 517

est un (
aïs par le 

g séjour comme

Hier SoiOTTA WA . Jntr

sera accordé
raisons sui

irlandais le veut ;

Bargains de juin ; et une lionne partie 
l’accorder, 

applaudi, 
et 1 hon. juge 
délicatement.

I-a séance qui a été présidée par le R. p. 
Augier, Provincial des Oblats, a été enjoli
vée par de la bonne musique.

R. W. Scott 
t remercié trèsFournier

Achelé vet o semaine pour la moi
tié du prix du gros : 96 douzaines 
de Chapeaux en Paille Blanche,tou
tes formes, pour Dames et Fillettes,
25 cls seulement,

118 doz de chapeaux blancs, for
mes et bordures choisies, 5Ô cts.
Voyez les.

7!1 doz de Chapeaux Noirs.formes 
et couleurs récentes, à 50 et 75 cts, 
valant $1 OU et $1.75.

64 doz de Chapeaux en paille de 
couleurs, formes et nuances nou
velles, à 25 et 50 cts. yeux et des cheveux très noires, que la mère

appelait Lilio, attendait près du wagon oit
2 Caisses (42 cartons) de Fleurs l’on vendait les billet** d’entrée, pour s’en

Françaises fraîches, à moitié du prix procurer un afin d'aller voir la représ<
rétîulier Don, 'or89ue M. White apparut. Il an

les enfants, et s’adressant à madame
35 doz (450, chapeaux et bonne* ^ eXtÜSTSEL'Su*.

en (lia|) piopres a la saison, seule- suivre le cirque, comme des enfants arabes, 
ment 25 cts. La mère éprouva d’abord une vive indi

gnation, mais quand White lui offrit vingt-
Avec un immense Stock de nou- cinq piastres pour Michelqn’il se chargeait 

veaux Rubans. Dentelles, Nets, Pa- de vêtir et d’élever, et qu’elle recevrai; 
ruaols etc,, à dea prix populaire». ÏÏ& £3,UK

White offrit $30 pour Lilio et $4 par se- 
Mais la mère demandait $35 et $5 

bébé. Le gérant ne 
et Lilio demeura avec 
été rapportée à la po 
va être instituée sur 

ale.

UNE MERE VEND SON ENFANT 

On nous écrit de Fall River., en e<late du 
9 juin, que le cirque de Washbumê et Ar 
lington a donné une réprésentalion en cette 
ville jeudi dernier, et maintenant une his 
toire à sensation, dans laquelle le gérant 
du cirque est impliqué, circule partout.

On prétend qn une dame Monaz, une Ca
nadienne, aurait vendu son fils Michel, 

de 4 ans, à un M. While, gérant 
cirque. Il parait, d’après la version 

personne qui prétend avoir été té- 
ccnlaire de la transaction, que 

madame Monaz, accompagnée de son 
fils Michel et d’un ienne enfant avec des

r
d’u

Mo

par semaineUN PRIX

Fameux magasin démodés enquete
usai étrange qu’immor

VOYAGE EN EUROPE

PARASOLS A 
PARASOLS 
PARASOLS A 
PARASOLS A 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS A

P.15 ! (K NT
IVVENP

75 CENTS 
N 75 CENT’S 
N 75 CE

Le Rev,
Annejet M. Baillarg, 
vaux Publics doivent jiartir lundi prochain 
pour un voyage en Europe, 
siter principalement l’Angleterre

l'Ecosse ainsi que les principales capit 
de 1‘Euroj

Dînant ce voyage M. l’abbé Pou 
placera le Rvd M Prud'homme et 
Golieil agira comme sous ministre en rein 
placement de M. Baillargi

1 M. Prud’homme curé de Ste 
ministre des Tia-

NTS
NTS

Ils doive
l'Irlande 

aies
CK

V 75 CENTS
V 75 CENTS 

CENil S %. A

3
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NOUVELLES LOCAllS — Un bien pénible FONDS DE BANQUEROUTEident est arrivé à PETITE GAZETTEChicoutimi ces jours dernier*. Une jolie 
petite fille de quatre ans, enfant de M. Da
vid Barrett, a été brûlée 
te* circonstances suivantes.

Mme Rarrett alluma son feu et laissa

vive dans les tris
â V EN DRE. a l*on 
Il cinq lots vacants et 
mais n ; conditions de 
tageux. S'adresser A

relié à JaneviUe, 
ilcux autree aveu 

iwyment 
M- A. St Ammir 

Khi Rue Eglise Ottawa.

la vente à l'encan aujour- 
M. à l'ancien poste de Shaw. $60,000 de chaussures (le toutes sor

tes sont maintenant vendues aux prix 
(l’encan.

VETSTIEZ _A_ BOdSrdSTE HEURE

T»
11Zbâillement une allumette A la porte 

poêle. L'enfant qui était près de sa 
sortit de la maison, et, apr, s une dizaiu 
minutée d’absence, rentra à U course en 
appelant as mère. Ses vêtements étaient 
en flammes. On fit l'itiipoesible pour lui
enlever sa relie, tandis qu'une autre fi 
arrosait l'enfan. avec des seaux d.eau. Mal

prompt secours, il Hait déjà trop 
Le* chairs étaient brûlées d’une m.v 

ible. L'e

—M. William Codd a acheté l'hôtel Vus 
hing sur la rue Sussex.

Chemises en F'auelet 
A. Quesnel, 26 me Ri_

tte pour 30 cts. Geo»

R. W. Cowan, fabricant de Pel 
fourrure* et marchand chapelier, 1

—M. P. Purcell, député de Glengarry, est 
a l'hôtel Russell.

N DEMANDE. M. Geo, Le! 
sur la rue Rideau desire ai 

ge A sinifle ou double logement 
un l»on prix pour une pixipri 
de sable. Argent comptant.

0 marchand 
un cotta*

bel

. Il p*i

mère horr 
onze heures.

La mère s’est gravem BROWN, EDMONDSON & Oie.,nfant est morte
TERRE A VENDRE.
• lot numéro 20, alan 

Ottawa duns le i 
constituant le fixi 
Shea, A trois 
de Montréal.

Il y a sur lo lot une très lmnno maison eu 
bois trèe bien située et faisant fai>e A la tête 
de Kett e Island.

une des meilleures ten os dans lu 
Vermes «le paiement faciles. S'adre** 

ROBERT GUMMING; 
gv, Out.

50 acres de terre dit 
liant à la rivière 

township Gloucester, et 
■ont ,1e Vaneionno ferai 
es d'Ottawa, sur le chemin

lent I râlé* 
nfai et elle en aDE PARAPLUIES ET DE PA- 

BRYSON, GRAHAM & CIE.

haussurcs en toile peur hommes et en- 
irand assortiment â très bas prix chez 
Claffy ^68 rue Rideau.

nscriptioue pour le Lady Stanley 
élèvent maintenant a $13,000.

VENTE DE PARAPLUIES 1ST I)E PA 
RASOLS, BRYSON, GRAHAM & VIE.

VENTE
RASOLS,

secouant sou e 
ours mois avant de

quer A see occupations 
—Un accident

l pouvoir va- ©1 IRTXIE
déplorable est arrivé hier 
1 lacis et D’Aiguillon. La 

A l'autre est si défectueuse

t."*l! au coin des rues ( 
traverse d’une rue 
que le cheval d'un 
seph Drolet butta 
pauvre animal fut
carabine. C'est une |»erte sérieuse pour 
l’infortuné charretier.

Institute
charretier ,1 u nom 

ensuite
2a une jatnlie. Le 

il ni ttu à coup de (Avis aux Consommateurs Brhh

1 V KNDRK - Un bon engin de seconde-mais 
fl de 3 cheveaux vapeur et une chaudière 
de 8 chevaux. S'adresser au bureau du Va

S, t uminmge

Les PRODUITS de la.Parasols : Prrasols : Nous offrons 500 pa
rasols à 50 cts valant $1,25, Bonnier & Frè
res, 216 rue Sparks.

- L'eau baisse rapid* ment dans la rivière 
Ottawa depuis quelques jours.

—Le duc de Connaught e 
ici et on le* fête royalement.

—Lord et Lady 
couvent de Sillery.

sa suite sont

Parfumerie Obiza L. LEGRANDStanley ont visité hier le

-lin y a lias moins de 80,000 billot* ar
rivée au moulin Crawford, à Scott Junction. 
Le moulin marchera jour et nuit.

A VIH AUX MKRKS -Le '‘Sirop Calmant 
£\ de Mme Winslow ' devrait te

mployô quand les entant* font leur* 
dent*. Il soulage immédiatement le* souf
frances de oes pauvres petit*, produisant nu 
sommeil naturel, paisible, eu rainant itisva- 
relt*^ le douleur, et les vîmes chérubin» 
i'éveilient aussi *' brillant et frai* qu'un 
bouton de rose.” Ce sirop est très-agréable 
au goût. Il apaise l'entant, amollit ses gen 
cives, enlève toute douleur, fait disparaître 
les souflrances intestinales en règlent la di
gestion, et est le meilleur i >Btôde vonnnw 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne de 
la dentition i u d’autr.-s aau»e«. Vingt-oint 
cents la h iut( die. Ave* eonhanoe et de- 

" Sirop eahuHiit de M uio Win*» 
ne prene* ai

SOT*, rue St-Honorè, à F>A.FIIS
îeisque ORIZA-OIL ESS. ORIZA * 0R1ZA LACTÉ * CRÈME ORtZA 

ORIZA VELOUTE *ORIZA-TONICA * ORIZALINE*SAVON ORIZA

VENTE I)E PARAPI VIES ET I)F PA
RASOLS, BRYSON, GRAHAM & (TE.

Parasol* I Parasol* : Nous offrons 500 pa- 
raaols A 50 et# valant $1,25, Bouicier & 
Frères, 216 me Spat ks.

t
La conduite de M. Dechène a Ternis 

eeuata est l’objet de commentaires 
leurs. Deechène, ancien conserva 
non-seulement refus*1 de 
aprè* une entrevue, À Qu 
A ls condidatur* libérale.

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC
se presenter 
bac, il s’est r Aux soins tout particuliers qui president â leur fabrication.

2“ 6 leur qualité inalterable et à la suavité de leur parfum.
MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 

pour vivre mtr leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’il» ne ee 
laissent pas tromper.

Its VÉRITABLES PRODUITS se VEWDENT dim toutes les MISONS HONORABLES de PARFUMERIE et OROeUllll 
Envol franco de Pari* du Catalogue illustré

Le uo.-p* de musique dea Font C,nards 
doit jouer ce soir sur la place du Parlement.

VENTE COLOSSALE DE GUILLAU
MES, BRYSON, GRAHAM & CIE.

PRIX DES MARCHESNe manquez pas 
l’ancien poste de Shaw

la vente A l’en 
' cette après-mi'

OTTAWA-Le corps de 
doit donner d 
et le 1er de juillet.

VENTE COLOS 
MES, BRYSON, <

ilque de Signor 1 
ert* a Ottawa le

Lilwrati uni* «au ■ * vréeara

Lcr prix des marchés sont oblenus 
avec soin par noire rédacteur cammer- 
cial sur lo MARCH K KY.

Nos lecteurs trouvuronl une foule de 
nnscignemonts exacts en suivant noire 
rapjiort des marchés que nous faisons 
dans lo but de donner les meilleurs ion 
scignemcn s.

A JE DRE. 
, Vill, 
le

Deux oott
miimlKH

:iag, 
A 10

lu•E DE GUILLAU 
H AM A CIE.

S Al 
IRA bureau

H "ad rower A A. B. Macdonald, 
47 rue Rideau

Caiwe* de nouvelle* marchandises pour 
Ha hits actuellement en réception chez P. 
H. Désilet*.

*0<MKK>IHKHKH>0«tKHMK><NMMNIf

il UNIMENT GÉMEAU
0^2 30 ANS DE SUCCÈS Q

5s *as svsg’st ,t srubm
5=2 wmimu GuerlMm rapide et sûre des Hoiterie», *'oi«-T

litre », t'.curlm, yiolrttm, I ruHigintM, Kllgur-Q 
gemenls des jamtics, Sum*, Eparvlns, etc. HevulnlfT 
et Itesoliitir-lnfallltblo et sans rival dans les Au-Q 

w -— —— If fur*, t'ata rrliva. Ilmnchlte*, Inflammations t
J des ^Pomnous, ^(|ii Fuie, des ^Intestins, rieurémi**, llydroplalus, KOttiU- Q

H [ Pansemuut à la main, en 3 ci Vim mi ter. sans couper le poil.
Q S DEPOTS : Parie, MESTIVTeR Â 275, rue Saint-Honoré
T MONTRÉAL : LA VIOLETTE A NELSON
□ St-HYACINTHE,
îooooooo

MAISONS A VENDRE Sur le* ni*. 
IWlKing, Daly, Stewart, Théodore, Waller 
Nicholas College Avenue, Lingar, Cooper 
Cumberland, Wilhrnd, Neville. Alice, Ann, 

loo, Mur J

"Union dea cochera de place d'Ottawa 
a décidé «lé faire une excurbion a Montréal 
le 10 juillet prochain.

L

Khz!MARCHE DE DETAIL
Quesnel, 26

eillcnr aaaortiment de Vestes blan 
de couleurs fantaisiste*. Geo. A

gin, Florence, CI 
ray, Cobonrg, Ym !.

huroh, S Pati 
, George, Rideau, eto 

8'adrower A A. B. Macdonald.
47 rue Rideau

Rideau.

Parasols ! Parasols Nous offrons 500 pa
rasols à 50 et* valant .25, Bourcier & Frè
res, 216 rue Sparks.

-Les orangiste* célébreront leur fête du 
ovhain a Ashti.» dan* le comté

8 c'a 8 vis
Foin No 1 la lonno....... 10 Ullà 11,00
Foin No. 2 la toon*»...
Foin pressé la tonno....

Peaux

6 Su

? m AN DEMANDE—Uli l»on agent voyageu, 
U pour le comm-rce do ville, Emploi 
constant. Avantages particulier* â ceux qui 
commenceront maintenant. Article* spè 
elaux. N«* tardez pus. Lo Balafre rompt 
lu rramler jour. BHOWN BROS,, 

saryme i, Toronto, Ont.

1 VENDRE, Pour argent com plant ou a 
M échanger Un poêle " PrescottV 2 jnndo* 
on toile, 6 poêle* d*' passage, 8 imh-Io* de cul ;

li s Imitation de chomlué, 2 nt- 
l'Iiuilii A larf Salle d'encan Alaeilo»

47 rue Riileau

... 9 00 à 9,0
10 00à 11 ,0

12 juillet pi 
de Carleton

Parasols : Parasol* ! Noue offrons 500 )>a- 
rasols à 50cts valant 5-1,25, Bourcier et Frè
re*, 216 rue Sparks

-Ives ministres
!Peaux vertes No. 1 5 00 à 5 00 QU t BEC ; ED. MOltIN * CU. 

OTTAWA, KT PRINGIPALKS PUARMAG1HS DU CANADA.
OOO-OO 4- CXXXXXXKXX1

“ No. 3.
w No 2 .......... 0 00 à 4 00

Suif fondu a livre.........

... 0 00 à 3 00
res méthodiste* qui siéga 

:i Ottawa, en conference depuis quelques 
jours ont terminé leurs travaux hier

0 09 à 0 10
N'OUBLIEZ PAS LA H1”Viandes

Bœuf* par 100 livres 
Mouton.

■ervoir
nald,Parasols ! Parasols ! Nous offrons 5(H) pa

rasols à 50 et* valant.$1,25, Bourcier & Frè
res, 211 rue Sparks.

—lies funérailles de Mme Cowan trésorier 
du Comté de Carlcton ont eu lieu ce 

coucour

.... 4 50 à 6 LO 

.... 0 08 à 0 09 

.... 0 05 à 0 07 
... 7 25 à 7 50 

............ 0 10 à 0 11

Vente a AVIS. SI vou*avez, quelqtl’objet A vendra
fi pour argent coi. .t int ou a échangé* lai*- 
«w votre mires**! chez A. B. Macdonald

Veau ........................
Porc par 100 livres. 
Saindoux..........

il le apres 
s de pa-

Vapeur de la 
Echantillons

li au milieu d’un grand 
rents et d’amis.

47 Ridca
Agence de la Buanderie A 

Puis-une*;. Ouvra 
gratis. Geo. A.

au moul
mProduits de la Fesme

Beurre frais, pain................. 0 20 à 0 23
Beurre frais, crémeries.... 0 18 à 0 20 
Beurre en tinette. .
Oeufs frais, la douz,
Fromage...................

Lots do ville a vendre au
VILL 
St l'a

térêt -
M. (

, 26 rue Rideau
âge gai' 
Quesnel

•AGE DE CLARKSTON pri
trice. On y a liât i 10 mais..
■r«. Terme* île paiement fai 
calculé A 6 par cent. S'ailrc 

ricton Lodge, Now

'S du pon 
iis l’aimée

Edinburg

pompiers ont été appel, 
in «le Perley et Pat tco p 

mcncement d'incendie c 
de lieux cables. Il n'y a

s hier soir 

eu aucuu dommage.

ipour un i
..... 0 15 à 0 16

.......  V 13 à 0 14

......  0 9àU 10

cause pa
( "larke, < 'h 

A Nap. Morl'eau, Cln

près mi«l a 2.30 et ce soir à 7.30

pes, Porci 
l’encan à 1 '*

daine et Verrerie ven- 
ancien [Kistc de Shaw cette m L’EVENEMENBlé

—Le M jor 
les plus populaire
grand nombre de personnes y sont venues y 
prendre la fiaiche.

Jolis objets d’art à la vente pi 
cette après-midi et ce 
de Shaw, No.63 rue Spi

llitl devient une 
d'Ot'awa : I ShoSdes places 

lier soir un Du Canada 
Blé rouge d'hiver.. 
Blé Manitoba No 1

DE LA BALANCE... 0„00> 0 00

.. 0 95 à 0 96
“ “ No 2.........  0 93 à 0 95

Blé du nord No 1 frosted 0 OU à 0 00

Edmond
DtreeUur - Itéilieleur m Chef

IO, BOULEVARD DES ITALIEN»

Irul» mois l'ari%

6 FEUIl lCT0N8 INEDITS "PAR Ail
RRESPONDANCES ETRANGE.

MAGNIERDU STOCK DEsoir. A l'ancien poste

Pois, par mi not........
Avoine,“ u ........

Orge, “ “ .......

... 0 68 à 0 70 

... 0 29 à 0 31 

... 0 60 à 0 70 
.... 0 41) à 0 50

pharmaciens du district d'Ottawa 
leur réunion semi-annuelle a l’hû- 

marili après mi. M. Waters 
de lu rue Rideau a été élu pré. 

association.

ABONNI MINTS ij f>, JJ.i l’ruV
ont tenu 
tel Russell 
pharmacien 
aident de 1’

SHAW
Journal Politique ot Llttorntrodu Matin

lie S^.h^ll^.PRINCIPAUX C'.llnlkiralru,' l Anr 
l/irrain, Rouer Mill"-, Pierre <(■• I. 
Champtiiut Phil. A 
filin'- M. Mill

Secrétaire de la Rédaction

Service à thé, Service à diner, Lampes 
et Verrerie vendus par encan à l'ancien pos
te de Shaw cette après-midi et ce soir.

Reçu en ce moment, 2 lot d'habits pour 
garçons pour être vendus à bon marché. 
Rochon ut McBride, coin des rue* Rideau 
et Nicholas.

Grains et Farines

III..I, A. Alex«mli.: III. H 
li. Aubry, M. Unau. I.Patente.......... ............

Américaine.............. .
Straight roller...........
Kxtra..........................
Supertine...........................

Forte de boulangerie.
américaine........
En Sacs de la Ville

.. 5 00 à 5 15 
... 5 90 à 6 00 
.. 4 70 à 4 80 
. 4 40 à 4 50 
.. 3 45 à 3 50

f.-N. GUNG’L& GO.
LANDRY & THOMPSON,

Propriétaire*, il K.pre et Cliarrvlii r Générau*

va actionnaire* du chemin de fer l'a 
Alt tnlic ont tenu leur* assemblée* 

’elle mardi après-midi au bureau île la 
Kirks. M. (’. J. Booth u 

. et M. J. H. Perley

—L

Porcelaine, Verrerie 
Vaisselle, Lampes et 
Articles de Fantaisie.

.. 4 76 à 4 90 

.. 4 «5 à 4 90 DI'MI'NAIÜ'NTÆ' HT£
a été nommé Voiture* de plaisir cou vertes ci ouverte*

Réeiili
('ominaiides icelle*

307 rue Rideau.
No 157 rue Spark*Par 190 îbs..............

Farine d’avoine....... .
Farine d’avoine granulée. 4 50 à 4 70

Volailles et uibibrs

............  0 60 à 0 75
.. 0 40 à 0 50 
.. 0 68 à 0 75 
.. 3 00 à 3 75 

1 50 à 3 00 
.. 0 ti l à 0 75 

0 70 à 0 80 
.. 0 00 à 0 00 
. 0 40 à 0 56

....... 4 75 à 4 96Dépôt de l’Eau Minérale de Plantagcneb 
au No. 196 rue Wellington. Fraîche du 
printemps et reçue chaque jour. C. J aroc- 
quo, Agent.

Voyez notre 
Robe qui ac 
Nouvelles i

*7
- 4 40 à 4 56 OTTAWAAl>'

7- NOUVEAU ST LAWHENIJE HALL
COIN DES BUES RIDEAU ET NICHOLAS

$1.00 par jour

nouvelle ligne d’Etoffes à 
lent rapidement à 15 cent*. 

Chez Rochon et McBri
des rues Rideau et N icholas. 

nuan, dont 
is a brûlé dernièrement a 

Sparks, fait circuler peur obtenir îles signa
tures une requête au conseil de ville pour 
empêcher M. Thaokiay de rebâtir sa manu
facture de portes au même endroit. Celui-ci 
se défend par une lettre dans les 

it que le dern

Claffy, 68 rue Rideau est reconnu 
scs chaussures de première classe. V< 
jugez par vous inc.nes 
tri es avec plaisir.

ri-V»Cette Après-midi a 2,30 hrsOien, la pièce__
Poules, la pièce..
Canai d, le couple
Pigeons, la douz........
Dindes par couples....
Poulets par couples....
Canard# noirs............
Béoassinae, la douz.
Perdrix, la paire.........
Betteravcsj'le panier............... . 05 00
Carottes, panier 
Panais, le paquet....
Persil, le panior.......
Radis, le paquet.......
Cicohrée, la douz......
Asperges...................
Haricots vert* le panier... 0 00 à 0 00
Pois verts.........................  0 00 à 0 50

0 04 à 0 06

I IW-oriuam . -
de,

-M. J. (
,w, :z ------ ET

IaTCCe Soir a 7,30 hrs Halle de Billuril, Kulon itu iiurhicr 
luuranl an mix

Iles,

Th:,zx 2wïssi„ toa&.'ia,e
does not blister. K. a-1 pnx>f iwlow.

KTRErrsviu.*, P. Q., Mey 8,188». 
D*. II. J. Kkrdall CO., En.mtmrgh KslU, VL 

Ui'iilli’men .-I li*ve uwd Km w 
dall's Hpnvln (.'uni for Mpa vlneJ^. 
ttii-l «l*o I n a cane of lami nin and m 
Mi III .1 ni n le and found It a sura UKSBIB 
cure In every respect. I rordlally xsf v*4j|B 
ri-conunend It to all horsemen. ft 7II 

Very respectfully

journaux 
é dans lefeu a origin 

M. Biciman.de
Hall«) à IM ne. Nusclou*.;maison

A L’ANCIEN POSTEenez.'Ct 
Marchandise* mon-

30 jolies chambres à eovcbor.

0 25 à 0 30 
.. 0 15 à U 25 
.. 0 20 à 0 25 
.. 0 00 à 0 00

Une entrée prlncqwle ot ileux cniiocs

63 Rue Sparksanquez pas de venir voir notre im 
stock de Chemises en Soit, et en 

Flanelette pour jeu de Tennis quand voua 
voudrez payer peu cher. Geo. A. Qucsnc’, 
26 rue Rideau.

- M. Thomas Stewart nommé par la cor 
poration pour surveiller les trax-aux du nou
veau tuyau en fer de laque lue se défend de 

iccuaationslancée* contre lui, dans 
1 du matin. Il y a des gens qui 

ta à crier qu’ils sont seuls 
citation a perdre 

sans la moin- 
Gare aux personnes qui se

Chabls* J Du.mu.

KENDALL’S SPAVIN CURE.
Ds-'rr J. K.*d2x

_venteI hare used a few ooiile» of your Ken- I

^-00 PAR JOUR
•ay that y.,ur Kendall's Hj.avhi 
Cure madii complete and rapid 

. lean recommend It •• the 
■ beat and most efiecilvi. liniment 

_F*1 harnerer handled. Kindly send 
me one of your valuable books entitled "A Trea
tise on the Horse.” Yours re

Eclairé par la Jnmiè. e électrique mean 
dosceute....... 0 4'l à 0 50

----- 0 00 à 0 00 A. B. MACDONALD. 
Encanleur de la Reine.

certaines a 
un journal 
sont toujours pre 
honnêtes et n'ont aucune hesit 
la réputation de leur pnx:hain 
dre preuve, 
vantent ell

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
Coin des rues Rideau et NlrhiilàJ

L. LABERCE — rohwétaik

Choufleurs. la pièce.
Céleri, la douz........
Ail, la treise ..........
Toma es, lo paniei
Pieuviere, la douz........... 0 00 à 0 05
Poules de Prairies........... ........à ........
Lièvres, la paire...*
Choux, la douzaine,

Argenteries en Presents0 30 à 0 40 
0 12 à 0 15 
0 30 à 0 35

ri'N-ytfuMy,

KENDALL'S SPAVIN CURE.
d*. n. J. JSSMîft ttEA”-

Gentlemen •— I always keep your Kendall's

Pendant 30 jours seulement, 
du Thé du Japon de première 
qualité pour 50 cts. et 5 livres 
pour $2,00.

(ENGROS ET EN DETAIL)

106 Rue Rideau 106

lunter Tea Company
SOUMISSIONS

•— I always keep 
and Blister cwhaad

hare cured a bad case of 'spavin 
ami also two cases of Itlngbone 
of years standing,on mini which 
I bouillit to breed from, and have 
not *een any «Igns of disease In 
their offspring.

Spavin Cure and Blister 
and they have never f 
what you Htate they wl 
have cured a bad cane oi 
and also two caw-* of li

CHAUSSURES CHAUSSURES 
Grand et bel assortiment chez T. L. 

Claffy 68 rue Rideau. Plus de PILULES Nauséabondes0 35 à 0 4() 
0 55 à 0 75

BB

C» bienfait depuis li>ngfem|»n df-wlré
Oignons, le baril......... .

“ le i*nier........
Naveto, la poche.........

Légumes

Pommes de terre, le sac.. 0 65 76

2 00 à 2 50 
0 25 à 0 30 

.. 0 ....... 0 40

4'*mplie!l*H 4 ntliar» 
tie 4 i injMiiind ert pro. 
pre à guf-rir Je* miiladiee 
du Foie et les dérai-ge- 

,men te Billleut Jeeacidiièe 
de l’estomae, la dyspepsie, 
la perte de l’appel il 1» 
migraine, la con*tip*.tloti, 

WÊHÊM, et tonte* les affection* 
MJJthm provenant des dC-rnnee- 

ment* de I’wwjuo ou de* 
intestin».

Tours truNouvelles de Quebec
QnkBBc, 12 juin 

taine du navire “Ami 
dans le bas de son bâtiment, suri 
ouvriers qui travaillaient au chargement. 
Au momeut où il passait près d’une écoutille, 
une grosse pièce de bois que l’on y intro
duisait le frappa à une jambe 
renversé et s est trouvé entre 

Quand on le dégagea, : 
gauche horriblement éuraeée et a 
une autre bleaeore A la tête en toin 
n’a pas perdu 
faire amputer

—Les semailles sont terminées dans pres
que toutes nés campagnes, et A en juger par 
ce que noua disent les cultivateurs, la ré« l 
(MU sera b*n»e4 cette aHruU

Price 61 per bottle, or six houles f?w*5?,^Xll 
(iru/i i.i* have It or cen get't for you, or U will be 
w-nt to any addrena on receipt of price by the
proprletdMh
DK. B. J. KEICDALL CO

MOLD BY ALL DRUGGISTS.

Hier• matin, le capi- 
th" se promenait 

veillant lea Enoeburgh Eslle, VL

(y On demanrle d«* soumissions pour l’érec
tion d’une église A Embrun, comté de Ru*- 
lel1, Ontario.

Les plane et devis pourront être examinés 
iu dix juillet piochait), au presbytère

a été 
itre deux piançone. 
il ax-ait la jambe 

x-ait reçu

fusé de se

J. T. JULIENVente a l'encan
L S HArs» « Aiment t

$2000,00 de Meubles et Effets de Maison 
de bonne valeur et d’un beau fini au No. 
457 rue Albert vis-à-vis le Ladies Collège le 
25 juin prochain à 10.30 A. M. Comme M. 
John Wilson s’en va an loin, il lui sera îm- 
posnible d’emporter rien avec lui. Donc, 
je .Vendrai le tout absolument sans réserve.

273 RUE BT PATRICK Les Enfants I

d’hmbrun.
Ni la plu* basse

■ions ne sera nécessairement acceptée.
N. B. On se rend à Embrun par le Ca

nad* Atlantique, Station South Indian.
A. Philiom Pire

VITRIER, PEINTRE
DECORATEUR,

TAPISSIER ET BLANCHISSEUR.

Parce su’il est ^ éable su goût, ne donne

En vente danc to .a* ee Pharmacia* et dé-^ 
pèu de médecines. Prix, SOct-i la bouteille.

Davis & Lawrene# Co’y, (limited^

connaissance et a re
, ni aucune des soumis

Ci LKVÊQUK 
«le.-«tse t

ToVi ouvrage exécnlé aveu soin et promp
Kmbrah 16 juin lUtA

ri

I

I

(MLLES

Henâerson

UEBF.O

J. MacCrakeo

ifABD.
ETC

1BERS OtUw

JTHIER,

s Sussex
•ttawa, Ont.) 

tage spécial à
J. ROUTHIE*

LL.B.,
Olivier)
naire, Etes

rAWA, Ont.
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A. & A. F.
98 RU

Nous faisons 
réparations.

:Vin «Si:
; U UCTO-Pt

Le Luto-Pketf 
le BXMOP et le

, le bins ruinent 
Il raffermit et r 

raekilifuei ; rend 
AdoUteenti mon» 
qui «ont fatigu*i 
rapide; ehn lei

< eicatrieation dei
1 l.ttfemmti met 
' ,on le BXBOV -I 

leur étal «aoi fati| 
J donnent le joar i 
, Le Lado-Pketp. 
; lt.it des M.urnt.
< eontre le Diarrhto 
l »ance. Par no inl

I - ien# tat ftuo et ut 
h Le VIN et le 
1 > réveillent l'appett 
I leicenh. et vomie 
I fifatigut on d'/puui

Faits

I till JII
■ "

"

L* CANDA JEUDI 12 JUIN 1880

RemededePinns ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A BRAND MARCHE

CHEMIN DE FERPETROLES ■é.yi

■ m i m
Bureau de Peste ü’tittawa.

INTERCOLONIAL
MORROIDESPOOR Is HE-XCHEMIN DE FER>ute directe entre l’Ouest et tous les 

points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec; ain
si nue le Nouveau-B-unswick, la Nou

mET

Huiles pourleslachines.
zejst

VENTE EN G-ROS PAR 
T. A

I i« M»r«ine deCANADA ATLANTIC C'iiiuiueree
iiue le wouveau-u'unswick, la Nou 

velle-Ecosse, Vile du Prince Edouard, le 
Cap Breton: Its lies de la Madeleine, 
Terreneuve et Ht Pierre.

Arrivée el départ dee malle*.

| Fermeture j Arrivée.
FINIS(liigiient

Pour les hémorroïdes intentes ou externes. 
La gué'ison n-- manque jan 
duire ajiiès quelques appllca

NIimiKITOlKK l-lXl'S-lvjr
némorroï.les uv c écoulement interne -le 
sang. Remède et préventif sûrs.

Terreneuve et Ht Pierre.
Les trains express quittent Mon 

Halifax, tous les jours (dimanches e

MALLESNOUVEAU Sn.ltVICE RAPIDE
nais de se pro-, tous les jours (dm 

rendent a destina- 1 ET Ouest — Toron U>. Ha- * s y h ?
oSÏÏïï’.ntvm^::

Brockvil-j, etc..........iligdi;...-
Ouest—Manitoba T.oSÆteüvd. . . . r

leibom,etc................  I"-*'
Est—Moutréal, etc   -
8S3&»55:|- ff'f 

%,u,8Sto..T^r:7i«'J....»3»!i 
‘h

Mon de
de cba

ni
chpoints, sans 

heures.
angemeut LA VOIE LA PLUS COURTE1 :::è»

Les trains express de l’Intercolonlal qui 
sont dans ces directions sont brillam
ment écluin s par l'électricité et cltauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
caucoup d’avantages, de confort et de su-SAME ROGERS

OIL

Les convois partiront de la gare de rne Elgin 
comme sait

L’KXPRESS I)E MONT
REAL rapide n’arrvtant 

dria entre Ottawa 
îtréal à 12.15, se 

du Grand Tronc ixiur

\n blanc d
pnnci|«aux ingrédien 

la gomme pure du Imède est 

Mis en boites séparées.

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGEE, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez-----------
9.00 A. M.reté aux voyageurs.

ceux de 
mêmes e

éSante trains express, 
nuit ie dirigent aux

qu'à Cassclinan et A lux an 
et le Coteau, arrive à Moi 

iaut avec le trains 
l’Est et le Sud Est.

eaux et

miroite. En vente chez les Pharmaciens
LIGNE DES PASSAGERS ET DES MALI.ES 

Canadienne-Européenne

Les passagers pour la 
le Continent, quittant 
di matin arrivant à temps 

rendre le vapeur destiné 
la malle, à Halifax.

L’attention des expéditeurs se porte di 
rectcment sur les grandes facilités offorteu 
par le train jouir 'o transport de la I 
en général de tomes les marchandise 
tirution des Provinces de l'Est et do 
neuve aussi pour l'exportation des graine 
cl des produits expédiés aux marchés de 
l’Europe

Pour billets et informations concernant le 
et le passage s'adresser à 

G. VV. ROBINSON, agent pour les pi 
gers el le fret de l’Est, 136J 
Saint-J

E KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

1). POTTING ER,
Surintendant-Général

CO., HARRIS & CAMPBELL5.00 P. M. KKALP HESS I)E MONT- 
*r ré tantan de Rreta 

ütréal le 
samedi

n"mGra
Moi

agne ou — 1-iliiPAliE PAR —
qu'à Casselman et à Ale.a 
wa et le Côteau, a un char 
rive à Montréal à 8 
du Vermont (’en 
pour tous les points à l’Est.

Iria entre Otto- ..........................
n-fectoir, et ar- Prescol t................................. 'i

b. de fer.St-L. et O—
Sas?®ÜK8....w1.

SssSsmrtoyr.. . . . .etc.... ..................... .... - IKK'!...
Oh« île fer Pnc- Pern- 

hroko. Arn^rior etc' •• -
pour Rouses Point, Ht Albans, Saratoga, vï<- ........Lj n ...- 'J
Troy, Albany, Boston, New-York, Pliila- Bristol, < larendon.etc ""
.îoipi.ic ottoiu ï» poinu ,ui #u,i, „vt.„,
chars dortoirs «le U agner depuis Ottawa r j,. de i<i Pao. — Ap-| 
juaquà Boston et New-York. (Ce train arrête fie "n, Asbion.Brie-
à toutes les étalions entre Ottawa et Bouses ; ( •’•‘am At’ "
Point.) Alexandrie, Alhol,

6.05A. Ml. ZÙZiïiïL. . S' „53E".^rhl
taw» et le Coteau, et se reliant au Coteau j • .orner» Ijiiit’burgL I !
avec le Grand Tronc pour tous lus points à H'Ilowiieid. eto... 
l'Ouest.

Bloc DE l'Hotel Russell
OTTAWA. Pians iiedical Cuse reliant aux trains ' 

et du Grand TroncSP: i ,ui- pi

::;iS
■tI 35 P M r;’EX PHl'.ssI)EBI)ST<)N

le ( 'ôteau et le nouveau pont en acier )AVIS I fleur et

"iv'rre- Cette dncieuue m uonorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

Ottawa, Ontctrio.
""Is—BVins de porte, Sherry division, 

Rhum pur de Jamaïque, et Rye de

Le. premiers médecins rccomman 
dent hautenent ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont nécessai-

ATTENTION !

FITZPATKICK KT If AH BIS
se lout un plal>ir de remercier !e public 
pour l’uucourngcmonl qui Dur a t té donné, 
ît ils invitent de nouvciv tout lu monde à 
venir (aire une visite à b ur m^e-t-in ; leurs 
marchandises sont du p.n mier choix,

l 10 Pour Cent de Réduction sur tout Achat Argent ComptantRue
acqucs, Montréal

I:
îoÆ FITZPATRICK & HâRRISîlüJlÜ?S8y ne r, Kardly.elc. |l'i* 

Qiiyon,Ti'-treauvllle.. ...
1 • lu ineau, • • le Journ,;

i» Hiv- r I ésert...........h 1
. Billing’' ISrvk'e...........IU
1 C mm.(lugs’ «i H*-rU-l

mima’ liridges............ I"uo;
Rocliesterville, oto... h

i Orléima et i'obUlard. .|(,i’,|
1 i âS'ïiKymVilViUrV' *

- cuill et Vendredi.. ....
| MalloH Angl 'lsoH—vh‘l 
j N,Y,, lundi, et jeudi. ....

On se procure dus billets, lus lits ut tous Via Unlifux, Jeudi.... ... 
renseignumoiits en s’adressant au bureau des do sac supplém... ... 
billet 21 rue Sparks, bloc de l'hétel ltua ; 
sel, ou à.la gare.

E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH
général des 

Passager*

C. NEVILLE, 1)E MONTRÉAL A OTTAWA 

Les trains quittent la gare Bonavculut 
comme suit :

65 ruo William
Chemin de Fer, T 

14 Nov.. 1889. f
Bureau

Moncton HARRIS & CAMPBELL97, rue Rideau, entrée'xur le umrcché d’Ottawa. üài
L’EVENEIVIENT-SPORT!MHI a. m. arrivant à Ottawa A 12.40 p. 

6.00 p. m. arrivant à Ottawa à !). 15 |>. 
trains arrêtent à toutes les stations, 
rai n local pour toutes les stations part 

du Coteau à 4.15 p. ni. ut arrive à Ottawa 
8.30 p. m.

SI
NOUVEAU ! ! Ces 

Le 1. La multiplication des agences 
et sous-agence» interlopes de coin 
mission au Va ri M utile; a 
f,é le conseil municipal do Paris et 
môme le Parlement.

Kite inquiète tes gens soucieux de 
l’avenir du Sport. Elle comp’onu-t 
l’intérôt des parieurs qui sont dé
pend é» en môm temps que l’As
sistance publique est frustrée.

Aussi l’Evénement ne pouvait-il se 
déoulêres-er de cet état de choses 

I! y a agi nce et agence comme il 
fagot et fagot.

Sol icitée par ses lecteurs, la nou 
velle direction Sportive de l'Eve ne 
ment orgams- ,10, boulevard des l’a- 
liens, ut 2, passage de l'Opéra, à 
côté des bureaux du journal, sous 
!-■ i om d Evenbmbnt-Spoht, un sei- 
vicespt cial, compre aal :

l.es reiueiymments sur toutes les 
courses françaises et les pvinsipales 
courses étrangères ; 

l'exécution des paris.
C* couhle service est confl * à M. 

Geo'gtsClarenc , auquel devient 
être a ressé.- tons lout- s conespon 
dances à partir du 12 avril, jour d- 
l’iiiauguraiion de YEvén ment Spo t

Coin des rues O’Connor et Queen (Près de la rue Sparks) ;3 80
éoccu-P'Aussi une épicerie de première classe au

I
j 1066 RUE GEORGE 56 IMPORTATEUR Solution d’Antipyrine(Vis-à-vis le marché !ty)|

» En arrière de mon magasin de Liqueurs 
7 rue Rideau ----------DE- | Ia-8 let tres ilunllnéos A l'enregistrant eut dol 

i vent fitiv mi'us A L» po • 1 "• minulua avant la 
clôture des malles préc.'- Inities.

Ilvnro* du Bureau, du s a- m- ô 9 a in, 
Mmulata fuir le poste et la poste et.la dan<iue 

l’Kfiii'guus du 9 a. m. a l p. m.
.1. «iol iN, Maître do l’oste

I Bureau de I’ostC^d’Ottaw", (

Surintendant Général

C. NEVILLE Ottawa. 19 juin

iprasifiüm TROUETTE

.Sx m

î CONTRE

Migraines, Maux tie Têft' Névralgies 
€olignes. Asthme. I'm />/, g sent e. timiite 
Jthumatisme, Sciatique et DOULEURS en général.

Avoir soin d’exiger /’ANTIPYRINE de TROUETTE
Vente on dro-' à P»rls, E. MAZIER, Pharm"», 254, bonlJ Voltaire

Dé 1HI-Itaire à Ottuira : D' F.X. VALADE.
Ed. MORIN A C“. A Montréal : LA VIOLETTE A NELSON

y »oooo

UNIMENT tiNEAU
36 A. N S DE SVCCÈS

Seul Topique
remplaçant le 

Feu sans ’ u- 
leur ni chütu «lu 
poil. — Guérison 
rapide et sûre 
des Roiterien, 
Foui u re,H, 

s Engorgo- 
Iparvius, etc.

iSvi

mA met maiiics.
Anglaise
Ecossaises

7 KM

^ jyoÂm&iA \ Il II

A Qttéhec : Dr
KT DANS TOUTES LKS l'IUNCZPALBS PHAKMAGIBS

j. Ecarts, Mok-ttea. Vesslgon: 
uts des Jambes. Suros, E

PhieGÉNEAU, 875.rue St-ffonoré,Paris
00004>40C<7 OO

----- Coin de« rues------- LES NOMBREUX MEDECINS QUI EMPLOIENT LA

SOLUTION PAUTAUBERGEMill el Saiit-PalÉ
OTTAWA

AU CHLORHYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTE 
*•» considèrent comme le remède le plus sûr et efficace contre 1*3,^j$Y»!t-s8R,»toR$h;srsiruoi bll.ittr. Hc-ail proof below. MALADIES DE POITRINEConditions

L'Evénement \ ubl«cr;i, chaque jour, 
de courte:, hi tôt- de ses eo/oufies 

formule chiflrée, un Renseigne'
\ PHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES 

En Vente chez L. PAUTAUBERGE,
DR POTS DANS TOUTES LKS PHINCIPA T.RS 1

fENDALL’3 SPAVIN CUBE.E- aa. rue Jules César. PARIS.
PHARMACIES rm CANADA

ment uniqve.
La dé de ce renseignement se. a 

vendue dans les bureaux de L’èvé- 
m-ruent, de neuf hrs à deux lirs, au 
prix invarariable de dix franc, ou 
adressée <\ domicib1.

L’bvbnbment-a port n’accepte au- 
de pari n. teneur â

ou- Charles A. 
llKKk-m n O?

Cleveland Bat and Tivittino Bukd Horses.Attendez Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince ux 

Huile, 
Etc.

;

Symptoms
y? ïrvamy.

Elnwvod, III., Nov. 3u. 1H8S.

ir.«fe’.mysa',ss?,-.ussâK
un my stables for ihreo years.

Yours truly. Chas. à. Snyder.

r
(SrîS. ■Ûi rasaKENDALL'S SPAVIN CURE. cnn ordre 

vingt francs.
Tout i.rdie doit ôtre accompagné 

des fonds et. en outre,de la commis 
sion, qui est toujours de trois pour

Tout ordre, envoyé par let're ou 
télégramme doit pai venir à M.d.Cla 
renvf le jour de la course, au p us 
tard avant une h' ure, et ce à peine 
de nullité,

I/Evbnembn voiiT n’accepte pus 
de combinais,ms i inoiaRuêBëiif^ciiey

L^s lui listes de Paris de [ rovince of ev&ry-d
et de l’étranger pourront dmic s’a
dresser, eu toute st cun ô.à partir du 
15 avril proch -in à L’Fvknemkxt- 

O’ilevard l *s lialiens et 2 
l’Opéra, à Paris.

UrmoKLYN, N. Y., November 3, 1S88.
Dn. B. J. Ken 

ïh-ar Sirs : I dvslro io irlve you toFtlmonlal of my 
good opinion of yonr Kcndàll'R spavin Cure I ha'ï

ally rvvonimi'inl It to ell liursvnivn.
Yours truly. A. H. Giiiu-ri,

Manager Troy Laundry Stables.

of Toronto.U POUDRE DE TOILETTE
- —iKENDALL’S SPAVIN CURE. h' ■■

Sxnt. WisioN Coüntt, Omo, Dec. 19, lbSi.
1 Qen’t. : Ho ! 11 n ' duty to my what I have done 

j-nir Ki-TidnWs 8|uivlri Cure. 1 have cured
I!:-, ,, M Of

«vïnofffiy’.! o Ihav, m'nlmm"f*your
books mid follow She tilructloua, I have nvx vr 
lost a c:i '((«f nn x u InU.

Yours U uly, Asdrfw Terni r.
Horse Doctor.

ARTICLES

de Peintre en GeneralALBANI Is

e mm
I CRREN,

PEEStLTHEA»
M. Le Dr. McLAREN, SEHOSLL’S SPÂÏIS CUKE. WRITE FOR HRICE

S
Brice $1 nor bottle, or six bottle, for <S. All D.-ug-

I HOLD liY ALL mtCGGISTS.

- Warehouse & cffïchP ’ îiS

Torojsto.
Demenagera le 1er de mai

Au No. 89, Rue Slater. O
i

LA GRACE LH
M Chinch dl 

Figaro, entretie 
Conslans, min 
au cours du vo
—Le trains s’a: 
Langfr-ss. Le 
vers une tente 
quelle il 
Passe M. Consu 
de la prendre à 
graphie.
| L—Monsieur 
quelques minu 
en vue du pré 
doutez bit n qu 
de Français »’at 
passage du train 
eide avec une 
temos désirée.

—Le préaidtu 
ne peut avoir 
grâce à un prin 
les lois.

—On m’avait 
chef de l’Etat d 
son passage pou 

—Voici la véri 
l'intention d’uee 
son passage, du 
la loi lui confèri 

—Et la gi â e 
soir à l’Officiel ? 

—Je n'ai pas d 
—Demain ?
—Demain 01

enfin liés procha

L’EXPOSr 
* La ville de Chi 
dre un parti qui i 
te ment et devant 
peiiUélre trop loi

I

.Te cha -geai <le tactique.
Lorsque miss Eléonore vous a 

avoué ,ue la clef avait été décou
verte eu sa possession, ue vo is 
a telle pas expli |ué comment 
elle l’avait et pourq oi elle cher
chait à la ca'-h-TÏ

—Nou.
—E;l r vous a raconté le fait 

s ms explication?
—Oui.
—C’est siugu'ier ! Pourquoi 

faire sans nécessité un tel aveu 
à celle qui quelqu *s heures au- 
para vaut, l’avait accusée d avoir 
commis le crime?

—Que voulez*vous dire? bal' 
butia'ielle.

—Vous ue pouvez nier avoir 
cru, à u u moment donné, qu’elle 
était l’auteur de l’assassina;?

—Continuez !
—Vous ue vous souvenez donc 

pas, miss Maryt d s paroles dites 
par vous à miss Eléonore dans la 
chambre du haut lorsqu.*, M. 
(T-yce et moi, nous sommes ve
nus vous prier de descendre dans 
la salle où avait lieu t’enquête?

Ses yeux s’emplirent d’uue 
vive terreur.

—Vous av z entendu?
—.11 n’y avait pas moyen de 

faire autrement, j’étais à la porte

-Qu’avez-vous entendu?
je re, étai ses paroles.
—Et M. G-ryce?
Il était à côté de moi.
Vous n’avez donc rien oeblié?
Lî pouvions-nous, miss Mary?
Eli * baissa la tète et poursuivit 

avec une profonde amertume:
Et vous venez ici ce soir pour 

me jeter ces paroles à la face, 
pour me torturer, pour,,.

—Excusez moi, vous êtes injus* 
te Je ne vous demande aued’é 
claircir ce mystère. Il y a quel* 
quts jours, vous accusiez votre 
cousine du crime; aujourd'hui 
vous la d-’dartz innocente; de 
grâce, cxpliquez'vous !

Elle n • m écoutait pas.
—Quelle cruelle destinée ! mur* 

mura t elle.
—Q ojqu’il existe un m don* 

tendu entre votrecousiue et vous, 
miss Mary, vous n’ètes pas son 
ennemie. Parlez donc ! dites moi 
seulement le nom de celui pour 
qui elie s’immole.

tille se leva et répliqua avec 
ra’deur :

—Si vous ue connaissez pas 
ce nom, monsieur Raymond, je 
ne le connais pas davantage ot 
il est inutile de m’interroger là- 
dessus.

Et pour la seconde fois, elle 
regarda la pendule.

—Vous mo demandiez l’autre 
jour, miss Mary, si une personne 
qui aurait commis une mauvaise 
action pourrait la réparer autre
ment que par un aveu. Cet aveu 
ne voulez vous pas le faire afin 
d’arracher votre cousine a la 
destinée qui l’attend?

L’émotion la gagna.
—Ah* si je pouvais parler! 

s’é na-t-eile.
—Pourquoi ne le pouvez vous 

pas? Eléonore s'obstine dans un 
déplorable silence. Pourquoi 
suivez vous son exemple?

Je le sais, mais je n’y peux 
rien. Je suis liée par la destinée 
et il m’ost impossible de me dé- 
g ger.

Il faut que vous veniez m’accu
ser chez moi!

—je vous en conjure, c.ihn z 
vous, miss Mary. Je ue vous ac
cuse eü aucune façon. J - viens 
simplement vous supplier de 
me confier le motif du silence 
de miss Eleonore. Vous êtes sa 
lousine, presque sa sœur, vous 
êtes sa compagne intime depuis 
des années, vous devez savoir 
pour qui ou pour quoi elle se 
renferme dans un mutisme qui 
la perd. Répétez moi du moins 
ce que vous m’avez déjà dit: 
Croyez vous vraiment que miss 
Eleonore soit innocente?

—Innocente! elle! Eléonore! 
Plût à Dieu que tout le montk 
fût aussi innocent quVlle!

— Alors il e t impo sible que 
vous ne sachiez pas, que 
ne croyiez pas qu’elle 
pour quelqu’un qui est le coupa
ble.

à sa cousine; elle seule le pouvait, 
c’était ma conviction inébranla
ble.

s iis plus vo que je dis! c’est 
Eleonore elle même qui m’eu a

—Eleonore!
—Oui, la dern ère fois qu elle 

est venue ici. Nous étions en
semble au grand salon.

—Que vous a folle dit ?
—Que la clef de la bibliothè’ 

que avait été trouvée en s/ pus- 
session.

je ne pour iis eu croire mes 
oreille.-! Comment El ono e, qui 
connaissait lv- soupçons d 
cou tine, lui a. ait elle avoué un 
lait qui ne pouvait que leur 
donner encore plus de force?

—Mais vous saviez cela, ajou
ta Ma y; je ne vous ai pas révé
lé un secr« t1
C’est vrai; c f.e clef est 11 cause 

du péril q li menace votre co i- 
-iue. C’est c • f .it, non expliqué 
qui l’accuse. Le* efforts de celui 
qui croit à son innocence, ont 
pu retarder son arrestation; mais 
une tell • situation ne peut durer 
et, si elle p rsiste dans son si
lence, nous n-* pourrons plus la

—Ei vous me racontez c la

de causer avec vous; j’ai une 
prier à vous adresser.

— Une prière! répondit elle 
avec une foidenr glaciale.

—.Oui, repris-je. Oui, une prière. 
J’ai échoué dans tous mes vlV>rts 
pmr découvrir la vérité, et je 
viens vous supplier de dire ce 
que vous savez et de sauver vo
tre cousine.

—je ne comprends pas ce que 
vous voulez dire.

— Je u’ai pas à vous faire con
naître quelle est la situation do 
miss Eleonore. Vous avez assis; é 
à l’enquête; vous avez compris 
la portée des questions et des 
réponses,mais vous ignon z peut 
êt-e les suites qu’auront les 
soupç >ns accumulés contre elle. 
Vous ignorez, n’est-ce pas? que 
si elle ne peut se diseulper.elle...

—Grand Dieu! s’écria-t-elle. 
Vonlvz vous dire qu’ lie sera.......

—Arrêtée? Oui, miss Mary, 
arrêté !

Son beau visage pâlit d’hor
reur, de honte, de désespoir.

—Et io-it cela, murraura-t-elle 
a cause de ce*te ciel!

—Cette clef! C inment savez 
vous qu’il s’agit d’une clef?

-»4e n’en sais ri n, reprit elle 
tnifms qu’un.- vive < uge ir om- 
pourpit sa figure. Ne *..'j i avez 
ous pas parlé le prenne?
—Non.
—Alors ce seront les jour

naux?.......
—Ils u’en ont jamais dit uu
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Crime Hysterical Nous étions au second lundi 
après les laits déjà exposés dans 
ce r< cit, et j’en étais encore au 
même point. J’avais passé la 
veille devant la demeure d’Eleo
nore, j’avais aperçu, derrière la 
feu ère, sa figure si douce et si 
triât- ; cela avait sulli à me don
ner du coinage et de la patience. 
Pour la première fois depuis le 
crime, je fis ma visite quotidien
ne à miss Mary dans une dispo
sition d’esp. it quasi heureuse 

Arrivé à la porte du salon, ;
JVn Tins à éprouver pour la Vs 1aj,s0 Promc,mt de lo 

lui de l’eslime et même une eu arge d uu av-.m, ael, 
certaine sympslhi ; il me rendi. attendait quelqu un. Je
l'estime pint être; quant à sa m avauçat et ,lt-: 
sympathie, bien certainement il Ai-je 1 honneur de 
ne me l’acuotda pas. Jamais tr0“'fer 8?ul,‘' ra.l‘K, MCr> V 
d'allusion, à Eleonore Leaven- Iillu s"rrètl et s m, lma 
worth, ni à l'a.-sassinat, ni à rougissant; mats, contrairement 
aucun membre de la famille. ' 8e« habitudes, 611e ne m invita 

Que fallait il faire? Cluvering pas à m asseoir, 
m'évitait ostensiblem mt; le -S rait-ce vous importuner 
eecrêtairedevenait d'une froi- (luti de v°as demander la per- 
denr de plus en plus marquée ,uls81"n iexlef r <lu,'1'lu s lns" 
Mes entrevues avec miss miry 'ants au îes de \ou-. 
étaient des , lus pénibles. A n'en hile regarda anxieusement la 
pas douter, cette jeune fille tra- pendule et sembla chercher a 
versait vue crise douloureuse s excuser toutefois, elle s < ravisa 
Aujourd’hui, elle ét.it nerveuse f me fi. signe de prendre an 
accablée, écrasée sous le poid' !auleu,l Pres d^feu. Il était aisé 
d'un chagrin intime; demain, de la d(îvmer ®n P*°le a la Plus 
elle serait calme, digne, mais aS> at‘oa et d humeur peu 
resterait mue te maigre une eu- «“durante.
vio manifest a de laisser échapper Pressentant que je u aurais
un secret qur la dévorait. Pas troP de teml,s P01lr abord>!r

x . le suj t qui me tenait au cœur,
Malgré tout, ,e conservais je b u quement.

i espoir qu un jour on Unira _Je ne tVuiB p,B Venu ce soir 
elle se déciderait a parler et a misa M „niqU(.m..nt pour 
rendre 1 honneur allé bonheur avoir le plaisir de vous voir et
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( Suite )

connu
■

te dévoue:
i

-Je n - dis pas cela. Pourquoi 
par’cz-vous ainsi?

—On ne peut sortir de c-s 
deux hypotheses; ou bieu .blé o- 
re est tulle, ou b t-n ell - se p id 
pour sauver nue autr • persoiui**.

—,tites-vous fixé, mousieur, 
la personne pour laquelle 

elle se dévoue? ajoutafel.e dé- 
da:gneuseraeut.

—Non. et c’est pour cela que 
je vens so liciter votr • c ucours. 
Vous qui connaissez sa vie...

E le m’arrêta d’un goûte hau
tain et me répondit froidement :

—Pa don, vous êtes complète
ment daus l’erreur, je ue sais 
rien des sentirn nts de ma cousi
ne. C’est d’un autre et non pas 
de moi que dépend la solution 
du problème.

Il

pour......
—Pour qu > vous ay z pitié de 

cette malheureuse enfant! pour 
que vous consentiez à éclaircir 
un my 1ère que vous devez cou-

—Voueriez vous donc insinuer 
monsieur, — s'écria-t-elle i idi- 
guée,—q te je suis au c urant 
des ciicou-tauc- s du crime plus 
que vo is ne l’èLs vous même 
11 ne suffit pas que uotr ■ m lison 
soit déserte, que notre existence 
soit brisée, il faut encore que 

? vous me sou, çonniez, moi aussil

h

et

?
i

mot.
—je croyais tout le monde au 

couraut de l’histoire de la clef, 
continua-t-elle avec une agita
tion croissante. Mais, monsieur 
Raymond, je deviens folle! je ne
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